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Chlef : 7 blessés dans une collision entre un bus 
et un véhicule utilitaire

Récupération d’un manuscrit rare

Le ministère «porte à la connais-
sance des Algériennes et des Al-
gériens à l’intérieur et à l’exté-
rieur du pays que les autorités
algériennes ont réussi à récupé-
rer un manuscrit islamique rare
qui remonte à 1659 dont les au-
torités coloniales se sont acca-
parées en 1842, après une attaque
menée par l’armée française
contre l’Emir Abdelkader dans
les montagnes de l’Ouarsenis»,
lit-on dans le communiqué. 
La récupération de ce manuscrit
«de haute valeur historique et
d'une grande symbolique, a été
rendue possible grâce à la conju-
gaison des efforts des pouvoirs
publics, sur orientations directes
du président de la République,
M. Abdelmadjid Tebboune, ainsi
qu’aux membres de notre com-
munauté en France qui se sont
mobilisés, animés d'un haut sens
de patriotisme, pour empêcher
la vente aux enchères de ce ma-
nuscrit», affirme le communiqué. 
En fait, tout a  commencé par
l’alerte lancée le 5 mars par Fodil
Ourabah, un journaliste algérien
qui vit en France: «Appel pour
bloquer une vente aux enchères
de manuscrits historiques algé-
riens datant de 1620, volés en
1842 par la France la vente est
prévue le 11 mars 2023 à Vannes
(France). la France veut gommer
notre mémoire, l'Algérie doit ré-
agir en urgence», écrivait-il sur
son mur Facebook. Journaliste
professionnel, son information
était précise : «Ce manuscrit est
au catalogue d'une vente aux en-
chères qui aura lieu samedi pro-
chain 11 mars à Vannes en
France. Il s'agit d'un ouvrage de
jurisprudence de l'École Chafiïte
rédigé en 1620 par El Hadi Abou
Sourour El Abadi. Un colophon in-
dique le nom du copiste, Moha-
med Ben Qassim Ben Aissa, et la
date d'achèvement de la copie, le
20 Safar 1070 correspondant au 6
novembre 1659». 
Il ajoutait : «Une note rédigée en
1842 (dans le «français» de
l'époque) dans une calligraphie
médiévale et dans un style am-
poulé, triomphal et prétentieux
accompagne ce manuscrit et 

indique sa provenance» et pu-
bliait cette note. Une information
complète, il ne restait plus aux

autorités algériennes qu’à inter-
venir, d’autant que Fodil Oura-
bah terminait son message par

des paroles instantes et suffi-
samment éloquentes : «Vous qui
me lisez, observez ces photos,
regardez bien ces feuillets in-
complets, rescapés des flammes,
ils sont le seul vestige qu'il reste
d'une tragédie muette et d'un
drame recouvert par l'oubli.»
«Les autorités algériennes qui ap-
précient hautement ce sursaut
nationaliste qui honore les
membres de notre communauté
à l’étranger, saluent en eux leur
esprit nationaliste élevé et leur at-
tachement à l’histoire de leur
pays et au patrimoine de leurs
grands aïeuls, et rappellent que la
récupération de ce manuscrit et
son rapatriement au pays, s’ins-
crivent dans le cadre des efforts
inlassables et des démarches
continues que les plus hautes au-
torités du pays n’ont eu de cesse
de déployer, en vue de récupérer
tout le patrimoine algérien spolié,
par souci de préserver et de sau-
vegarder la mémoire nationale»,
ajoute la même source. 
«Il s'agit d'un objectif suprême
qui revêt une dimension souve-
raine et constitue une priorité
absolue parmi les engagements
du président de la République,
M. Abdelmadjid Tebboune, d’édi-
fier une Algérie Nouvelle fidèle
aux sacrifices des chouhada et
aux valeurs et principes du mes-
sage de Novembre», a conclu le
communiqué. Sur Facebook, Mo-
hamed Zaoui, lui aussi ancien
journaliste, a rappelé comment
Fodil Ourabah a, depuis sa ville
natale en Algérie, lancé la pre-
mière mise en garde et notifica-
tion concernant ce manuscrit l’ac-
compagnant d’une fiche tech-
nique et d’un texte présentant
l’histoire de ce manuscrit et son
contexte historique. 
Il a montré également comment

les sites algériens et arabes ont
copié son texte sans mentionner
son nom. Mohamed Zaoui dit
avoir essayé, via Facebook, de
rendre justice à Fodil Ourabah,
qui est à l’origine de cet événe-
ment. 
En soulignant les qualités hu-
maines que tous ses amis
connaissent à Fodil Ourabah, il
demande qu’il soit cité nommé-
ment et que l’on mette en évi-
dence son action qui a été à l’ori-
gine de l’intervention des autori-
tés pour récupérer le manuscrit. 

Lakhdar A.

Voir sur Internet
www.lnr.dz.com   

n«Il s'agit d'un objectif suprême qui revêt une dimension souveraine et constitue une priorité absolue parmi les engagements
du Président  Abdelmadjid Tebboune, d’édifier une Algérie Nouvelle». (Photo : D.R)

Les autorités algériennes
ont récupéré un manuscrit
islamique rare qui remonte
à 1659 dont les autorités
coloniales se sont accapa-
rées en 1842, a indiqué,
mercredi, un communiqué
du ministère des Affaires
étrangères et de la Com-
munauté nationale à
l’étranger. 

La NR 7633 – Dimanche 9 avril 2023

2

JUSTICE

L’ancien ministre délégué, chargé des Micro-entreprises, Nassim Diafat,
a été placé, avant-hier vendredi, en détention provisoire par le Parquet
du pôle pénal économique et financier de Sidi M’hamed, rapportent
plusieurs médias. En effet, le juge d’instruction a ordonné le placement
sous mandat de dépôt de cinq suspects, dont Nassim Diafat et Mokhtar
Tayan, P-dg de l’Entreprise publique de fourniture des installations
métallurgiques (Alrim), affiliée à Imetal. Des membres de sa famille ont
été placés sous contrôle judiciaire, dont ses deux frères et son épouse.
L’ancien ministre délégué a été mis en cause pour abus de fonction,
dilapidation de deniers publics et octroi d’indus avantages à autrui.

L’insurrection de Cheikh Aheddad 
Il y a 152 ans

L'adolescent disparu 
à Djebahia retrouvé
sain et sauf

R E P È R E

Bouira

L'adolescent porté disparu
dans la nuit de jeudi à
vendredi sur l'autoroute
Est-Ouest à Djebahia
(Ouest de Bouira), a été
retrouvé sain et sauf ven-
dredi soir à Bouzegza, a-
t-on appris auprès des
services de la Protection
civile.
Après une vaste opération
de recherche lancée par
les services de la Protec-
tion civile et les services
de sécurité, l'adolescent
répondant aux initiales
(A.A) âgé de 15 ans, «a été
retrouvé sain et sauf à
Bouzegza et a été remis à
sa famille», a précisé à
l'APS le chargé de commu-
nication de la Protection
civile, le sous-lieutenant
Youcef Abdat. Souffrant
d'autisme, «l'enfant a été
reconduit chez sa famille
sain et sauf», a assuré
l'officier Abdat. Pour rap-
pel, une vaste opération
de recherche a été lancée
depuis, vendredi à l'aube,
pour retrouver cet adoles-
cent originaire d'El Rah-
mania (Alger), et qui a
disparu à Djebahia, alors
qu'il était en compagnie
de son père à bord d'un
véhicule.
«L'enfant souffrant d'au-
tisme serait sorti du véhi-
cule stationné aux abords
de l'autoroute Est-Ouest à
Djebahia», avait précisé
auparavant à l'APS le
sous-lieutenant Abdat.
Une cinquantaine
d'agents de différents
grades et une unité cyno-
technique, ainsi que des
unités de la Gendarmerie
nationale, de l'Armée
nationale populaire et de
la police, ont été déployés
pour participer à l'opéra-
tion de recherche du dis-
paru.

L’ancien ministre délégué Nassim Diafat 
sous mandat de dépôt

ALGER -CENTRE 

Plus de 2.000 personnes ont partagé, vendredi, un Iftar collectif au
niveau de la Place Audin à Alger-Centre dans le cadre du programme
de solidarité tracé à l'occasion du mois sacré de Ramadhan, et donné
une belle image de la solidarité entre les différentes franges de la
société algérienne. La présidente de la commune d'Alger-Centre,
Mahdia Benghalia a indiqué dans une déclaration à l'occasion que
«cette initiative s'inscrit dans le cadre du programme culturel et de
solidarité tracé par la commune d'Alger-Centre à l'occasion du mois
sacré, à travers l'organisation d'un Iftar collectif au profit de plus de
2.000 personnes à partir de la Grande-Poste à la Place Audin».

Plus de 2.000 personnes partagent un Iftar collectif 
à la Place Audin

GENDARMERIE NATIONALE 

Les éléments du Service central des investigations criminelles
relevant du Commandement de la Gendarmerie nationale
(GN), en coordination avec la section de recherches de la
Gendarmerie de Bir Mourad Raïs, ont procédé au démantè-
lement d’un réseau international spécialisé dans le trafic de
marchandises étrangères introduites frauduleusement en
Algérie, rapportent plusieurs médias. «Cette opération qui
s’inscrit dans le cadre de la lutte contre les différentes
formes de crime organisé, notamment les crimes transfron-
taliers qui portent atteinte à l’économie nationale».

Saisie de 25.000 téléphones portables, appareils
Bluetooth et GPS

? Hier, l’Algérie a commémoré l'insurrection lancée, il y a 152 ans, le
8 avril 1871 à l’appel de cheikh Aheddad de son vrai nom cheikh Belhad-
dad. Cette insurrection est venue en prolongement des soulèvements
antérieurs, notamment ceux de l’émir Abdelkader (1932-1947), d’Ahmed
Bey, des Zaâtcha, de la Dahra en 1845, conduite sous la férule de Cheikh
Boubaghla, Lalla Fathama N’soumer et Ouled Sidi-Cheikh, qui se sont
succédés de 1846 à 1870. L’insurrection anticoloniale de cheikh Aheddad,
considérée comme un moment majeur du cheminement national vers la
libération du pays, au vu de son ampleur et son impact populaire ayant
ébranlé les certitudes de l’occupant et convaincu les Algériens qu’il n’y a
pas de salut pour le pays en dehors de la lutte armée. 

Elle a également intensifié l’engagement patriotique envers la nation
grâce à une mobilisation jamais réalisée, comme affirmé par des histo-
riens et chercheurs. L’appel à la révolte a été lancé solennellement par
Cheikh Aheddad au cours d’une harangue à la place du marché de Sed-
douk, dans laquelle il a soutenu l’idée de «jeter les Français à la mer»,
a eu un écho phénoménal dans presque tout le pays, notamment de
Sour El-Ghozlane jusque dans le Constantinois, rapporte l'historiographe
Idir Hachi dans son livre consacré à l'insurrection de Cheikh Aheddad
intitulé : «1871, une levée en arme pour l'honneur de la patrie», édité
en mai 2021. 

L'appel a enrôlé pour la cause, selon l’historiographe, quelques 800.000
personnes dont 200.000 combattants armés, pour une population géné-
rale atteignant à peine 2,5 millions âmes. L’insurrection a duré près
d’une année et porté des coups sévères à l’armée coloniale, laquelle,
pour la contrer, a dû mettre en action plus de 80.000 soldats et une
répression sans pareil, tuant, brûlant et mettant aux arrêts des centaines
de personnes dont nombre ont été déportés au bagne de la Nouvelle
Calédonie dont les enfants de Cheikh Aheddad, Aziz et M’Hand, relate
Hachi. 

L’opération s’est accompagnée par ailleurs de la confiscation et la
séquestration de 2,5 hectares de terres appartenant aux autochtones,
selon l’historien français Robert Charles Ageron, spécialiste de la coloni-
sation française en Algérie. Les conséquences furent terribles mais atten-
dues, et à l’origine, Cheikh Belhaddad les appréhendait. C'est Cheikh El
Mokrani, qui était déjà engagé dans la lutte armée avec 15.000 hommes
dès mars 1871, et ses enfants El Aizi et M’Hand qui l’ont poussé à s’y
résoudre. «Ça va être une énorme épreuve (El mehna). Mais il faut y
passer», avait alors répliqué Cheikh Aheddad, en donnant son accord
pour allier et unir les forces de la Tariqa Erahmania, constituées en
réseau à travers les zaouïas, dont il était le chef spirituel, et celle d’El-
Mokrani. Leur brassage a fini par embraser tout le pays. 

L. A.

Tout a commencé avec l’alerte 
de Fodil Ourabah
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Tayeb Zitouni revoit certaines mesures concernant l'importation 

Les licences d’importations sont
disponibles et téléchargeables de-
puis le mercredi 5 avril 2023 via la
plate-forme numérique dédiée à
cet effet, et les opérateurs éco-
nomiques concernés peuvent pro-
céder à la domiciliation bancaire
de ces licences dès aujourd’hui.
C’est ce qu’a annoncé le minis-
tère du Commerce et de la Promo-
tion des exportations dans un
communiqué rendu public, il y a
quelques jours. 
Cette annonce intervient, seule-
ment, quelques jours après les
nouvelles directives données par
le ministre de tutelle, Tayeb Zi-
touni en vue de faciliter les procé-
dures d’importation et libérer les
marchandises au  niveau des
ports destinées aux usines, à la
production.  Cette dernière per-
mettra de renforcer la disponibi-
lité des produits sur le marché, de
réguler les prix et d’exporter. L’as-
souplissement de certaines procé-
dures d’importation ne signifie
pas l’abandon de dispositif de re-
cadrage des importations visant
à réorganiser le secteur, mettre
un terme à l’anarchie et réduire la
facture des importations.
Pour rappel, l’Etat  a décidé, en
2022, de durcir davantage les
conditions d’exercice de l’activité
d’importation en vue de réorgani-
ser le secteur des importations
n’autorisant que l’importation des
produits non fabriqués locale-
ment ou qui ne couvrent pas les
besoins du marché. En parallèle,
encourager la production natio-
nale et l’exportation.  C’est ce
qu’a affirmé, le 27 mars dernier, le
ministre de tutelle, Tayeb Zitouni,
lors de son passage au Forum de
la Radio algérienne assurant, à

l’occasion, que «tous les produits
achetés, domiciliés et autorisés,
notamment les matières pre-
mières et les intrants doivent être
libérés dans les meilleurs délais
au vu de leur impact sur la pro-
duction nationale». Il avait affirmé
que les «les Douanes seront
contactées à ce sujet».
Le constat est vite fait.  Le marché
national enregistre un ralentisse-
ment de sa production en raison
de la pénurie des matières pre-
mières indispensables pour la fa-
brication de biens, de produits
semi-finis ou finis et la lenteur de
traitement des dossiers au niveau
des organismes chargés d’exami-
ner et de délivrer les documents
nécessaires pour accélérer les
opérations d’importations.  Le mi-
nistre a tenu à rassurer les opéra-
teurs économiques quant à la dis-
position de son département mi-
nistériel à relever les obstacles
administratifs constatés, estimant
que «la bureaucratie est la raison
principale de cette situation».
Pour venir à bout de ces obs-
tacles, il a ordonné  à l’'Agence na-

tionale de promotion du com-
merce extérieur (Algex) d’accé-
lérer le traitement des dossiers
d’importation en suspens.  
Pour rappel, au mois d’avril 2022,
le ministère du Commerce avait
exigé des importateurs l’obten-
tion d’un document délivré par
les services d’Algex, afin de domi-
cilier leurs opérations auprès des
banques pour l’importation des
matières premières, marchan-
dises et produits destinés à la
vente en l’état.
Cette décision a créé l’incompré-
hension et le mécontentement
des opérateurs économiques qui
trouvaient déjà des difficultés  à
exercer leurs activités, en raison
de la lenteur de traitement de leur
dossier et du retard de sortie de
leur marchandises des ports. 
A ces déboires s'ajoutent ces nou-
velles restrictions qui ont affecté
leur rythme de production et en-
couragé la hausse des prix et la
spéculation.  Ce dispositif de reca-
drage d’importations a permis de
réduire la facture des importa-
tions pour la revente en l’état de

5% en 2022, selon les chiffres
avancés le 3 avril dernier par Sou-
hila Abellache, chargée d’études
et de synthèse auprès du Cabi-
net du ministre du Commerce,
lors de son passage sur les ondes
de la Radio algérienne.  La fac-
ture des importations pour la re-
vente en l’état était de 13 milliards
et demi en 2022 contre plus de
14 milliards en 2023. Cette baisse
s’est, par ailleurs, répercutée sur
la production de certaines entre-
prises, notamment, les petites et
moyennes, qui n’étaient pas en
mesure d’acheter les intrants
(agricoles, sidérurgiques...)  
Les PME ont besoin de matières
premières, notamment, transfor-
mées pour  poursuivre et renfor-
cer leurs activités. Les entreprises
algériennes ne produisent pas
leurs propres intrants. Elles sont
dépendantes de l’étranger. D’où
l’importance de réfléchir à encou-
rager la production nationale des
intrants localement.  En atten-
dant, l’importation de certaines
matières premières restent indis-
pensables pour  produire et ré-
pondre aux besoins du marché. Il
n’est plus question de tout im-
porter. Le pays a fait de grands
progrès et devrait poursuivre ses
efforts pour encourager la pro-
duction locale, mais il faut assurer
la disponibilité des matières pre-
mières inexistantes sur le mar-
ché.  M. Zitouni a dû intervenir
dans ce sens.  En plus d’appeler
à accélérer le traitement des dos-
siers d’importation au niveau d’Al-
gex,  il a ordonné «la libération
des marchandises et des équipe-
ments au niveau des ports, desti-
nés aux usines notamment ceux
bénéficiant de licences d’importa-
tion ». Samira Takharboucht

Les opérations d’importation, à préciser, des produits non fabriqués localement
et qui ne répondent pas à la demande nationale sont relancées. 

Un retour à l’importation encadré 

n L’Etat  a décidé, en 2022, de durcir davantage les conditions d’exercice de l’activité
d’importation en vue de réorganiser le secteur des importations.                 (Photo : D.R)

Malgré l’incertitude, le pétrole conserve ses gains 
Les prix du pétrole progressent timidement 

Le premier vol international
aller-retour a eu lieu vendredi
à partir de l'aéroport Ferhat
Abbas de Jijel à destination de
Marseille (France), a indiqué le
directeur de cette infrastruc-
ture aéroportuaire.
Dans une déclaration à l'APS,
M. Adel Fodil, a fait savoir que
«l’aéroport international
Ferhat-Abbas a vu aujourd’hui
le lancement du premier vol
international vers Marseille
(France), à bord d'un avion de
la compagnie d’Air Algérie.
L’avion a décollé vers 8h40
avec 16 passagers, alors que le
vol retour de Marseille vers
Jijel était à 12h30mn avec à
son bord 109 passagers», a-t-
il précisé.
Le deuxième vol à destination
de Marseille est prévu le 18
avril et sera suivi de vols régu-
liers supplémentaires dans les
prochains jours, a ajouté le
même responsable.
Un certain nombre de vols
internationaux programmés à
partir du 29 mars dernier ont
été reportés faute d'enregis-
trement des réservations,
selon la même source.

Agence

Premier vol aller-
retour Jijel-Marseille

B R È V E

Aéroport 
Ferhat-Abbas 

Une semaine après l’annonce par
huit pays membres du groupe in-
formel Opep+ de la réduction vo-
lontaire et supplémentaire de leur
production de pétrole dès le mois
de mai prochain, et ce, pour toute
l’année 2023, les prix du pétrole
sont toujours volatiles. Pour rap-
pel, le volume global de cette nou-
velle coupe s’élève à plus de 1,6
million de baril par jour (Mbj),
qui s’ajoute à la baisse de deux
millions bj fixée par l’Alliance au
mois d’octobre 2022, portant
ainsi le volume de la réduction à
plus de 3,6 mbj. Cette nouvelle
coupe a surpris les pays consom-
mateurs et a affecté les marchés
financiers et celui des matières
premières. 
L’objectif de cette décision est
de soutenir les cours du pétrole
et renforcer l’offre. Le marché pé-
trolier, pour rappel,  a réagi dans
l’immédiat. Les cours de l’or noir
ont grimpé à plus de 85 dollars,
sans atteindre le cap des 90 dol-
lars. Une valeur sûre recherchée
par l’Opep+, cependant,  le mar-
ché financier pourrait ne pas di-
gérer facilement la nouvelle
coupe de l’Opep+.
Une semaine plus tard, les prix se
sont stabilisés à 84 dollars.

Certes, ce n’est pas l’effet sou-
haité, alors que la demande amé-
ricaine de pétrole brut augmente
et l’offre se resserre sur le mar-
ché. Les investisseurs peinent à
prendre le risque, dans un
contexte financier et bancaire in-
ternational encore vulnérable.
Malgré les signes de reprise affi-
chés par le secteur financier, les
investisseurs se montrent scep-
tiques et scrutent de plus près
l’affaiblissement de l’économie
américaine, notamment, du dol-
lar.   Le marché pétrolier, quant à
lui, n’a pas connu de grand chan-
gement, ce week-end, car c’est
un jour férié et les marchés sont
fermés.
«Les investisseurs guettent pour-
tant le rapport officiel sur l'emploi
américain vendredi qui devrait
montrer un refroidissement du
marché du Travail mais comme
les marchés seront fermés, il n'y
aura pas d'incidence immédiate
sur les cours, l'analyste Andrew
Lebow de Commodity Research
Group, cité par le site spécialisé,
leprixdubaril.com.  De son côté,
Edward Moya d'Oanda, a indiqué,
selon la même source, que «les
courtiers ont la gueule de bois
après l'Opep+  et son annonce

d'une réduction de la produc-
tion». L’évolution du marché des
matières premières et des mar-
chés financiers est tributaire de la
situation économique américaine
qui a montré dernièrement des
signes de faiblesse, ce qui pour-
rait peser sur l’économie mon-
diale.
Ce qui est sûr, la coupe décidée
par les huit pays membres de
l’Opep+ pourrait, en effet,  pous-
ser le marché dans un déficit de
l'offre dans les prochaines se-
maines avec la reprise de l’acti-
vité industrielle en Chine.  Cette
dernière importe de plus en plus
d’hydrocarbures de la Russie
avec laquelle, elle prévoit de
construire un nouveau gazoduc.
Les pays membres de l’Opep+
ont démontré à nouveau leur so-
lidarité et engagement en faveur
de la stabilité du marché pétro-
lier, malgré les pressions occi-
dentales. L’Algérie, l’Arabie saou-
dite et six autres pays ont décidé
de baisser leur production et
cette décision pourrait peut-être
motiver d’autres membres pour
faire augmenter les cours du pé-
trole si ces derniers chutent à
nouveau.

Samira Tk 

Le ministre des Finances, Laaziz
Faïd, s’est exprimé sur le niveau
de l’inflation qui est actuelle-
ment évalué à plus de 9 %,
selon l’Office national des sta-
tistiques (ONS). Lors d’une plé-
nière mardi à l’Assemblée
populaire nationale (APN), le
ministre a expliqué que «l’in-
flation est due, actuellement, à
des raisons non monétaires et à
des facteurs exogènes mul-
tiples». Parmi ces facteurs, il a
cité «les perturbations de la
chaîne d’approvisionnement
causées par la pandémie de
Covid-19, qui ont entraîné une
pénurie de certains produits et
une augmentation des prix des
produits disponibles, ainsi
qu’une demande accrue dans
certains secteurs, entraînant
une hausse des prix». M. Faïd a
ajouté que «la gestion de l’in-
flation est un défi complexe et
que les banques centrales dis-
posent d’outils limités pour la
maîtriser». Dans son dernier
bulletin publié lundi dernier,
l’ONS a indiqué : «Au mois de
février 2023 et par rapport au
même mois de l’année 2022,
l’évolution des prix à la
consommation est de +9,9%».
«Le rythme d’inflation annuel
(mars 2022 à février 2023 / mars
2021 à février 2022) est de
+9,3%», selon l’Office.
L’Office national des statistiques
a relévé une tendance à la
hausse de l’Indice des produits
à la consommation durant le
mois de février 2023 par rapport
au mois de janvier dernier.
«L’indice brut des prix à la
consommation de la ville d’Al-
ger enregistre une hausse de
1,1% en février 2023 par rapport
au mois précédent, soit une
variation plus importante que
celle relevée au même mois de
l’année écoulée (+0,6% en
février 2022 par rapport à janvier
2022)», a précisé l’Office des
statistiques. L’ONS a expliqué
que «cette tendance à la hausse
qui intervient pour le troisième
mois consécutif ( +0,4% , +1,1%
et +1,1%), est induite, essentiel-
lement par l’augmentation des
prix des biens alimentaires qui
inscrivent un taux de +2,0%».
«Les prix des produits agricoles
frais marquent une hausse de
3,2%. Des variations plus ou
moins importantes caractérisent
certains produits, notamment,
la viande de poulet (+19,1%), la
viande et abats de mouton
(+3,3%) et les légumes
(+8,2%)», a détaillé la même
source, et d’ajouter : «En
revanche, des baisses de prix
sont observées pour les fruits 
(-2,7%), la pomme de terre 
(-7,2%) et les œufs (-6,7%)». 
«A un degré moindre, les prix
des biens alimentaires indus-
triels enregistrent un taux de
+0,6%, dû, essentiellement à
l’évolution des prix de certains
produits dont le lait fromage-
dérivés ainsi que les huiles et
graisses qui inscrivent le même
taux de +0,5%», a précisé
l’ONS.
Et de noter : «Les autres catégo-
ries de produits ont également
contribué à ce résultat. Les prix
des produits manufacturés
accusent un taux d’accroisse-
ment de 0,4% et les services de
0,2%». «Corrigé des variations
saisonnières, l’indice des prix à
la consommation enregistre,
pour ce mois de février 2023,
une variation de +1,1% par rap-
port au mois précédent», a
ajouté la même source.

Agence

Les explications du
ministre des Finances

INFLATION 

APN
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Les prix échappent au contrôle de l’Etat 

Ramadhan 2023, le plus cher en dix ans

Des produits alimentaires industriels
à des prix records, des fruits et lé-
gumes à des coûts abusifs et exces-

sifs et des viandes ovines et bovines pro-
posés à des prix de folie, le Ramadhan
2023 est sans aucun doute le mois sacré le
plus cher durant ces dix dernières années. 
Contrairement aux attentes des citoyens
qui espéraient vivre un mois religieux dans
la quiétude en matière du pouvoir d’achat,
ces derniers étaient surpris de voir un dé-
chaînement sans précédent des prix des
produits alimentaires. «C’est le Ramadhan
le plus cher qu’on n’a jamais vécu aupara-
vant», disent la plupart des Algériens. 
Non seulement les produits alimentaires
mais, la hausse vertigineuse des prix, a
touché également d’autres produits tels
qu’électroniques, les détergents, les cos-
métiques et même au-delà de ces produits.
«On s’attendait à vivre un Ramadhan beau-
coup plus à l’aise en matière des prix et de
la disponibilité des produits alimentaires,
surtout après l’augmentation des salaires,
allocations-chômage et pensions de re-
traite, toutefois notre surprise fut grande
lorsque nous avons assisté à un autre scé-
nario, très contraire», décrypte G. Farid
un sexagénaire habitant dans la commune
d’Ouled Fayet (Alger). 
Un plateau d’œuf marchandé à 650 DA, un
kilogramme de la viande rouge vendue à
2.200 DA, un kilogramme des bananes à 550
DA, des oignons rouges vendus jusqu’à
350 DA/kg, les tomates à 200 DA/kg, même
les prix des gâteaux du Ramadhan ont pris
des ailes au niveau des pâtisseries et bou-
langeries. Une augmentation générale des
prix des produits consommables. Devant
et à ce rythme mercuriale,  les revenus
des citoyens ne peuvent tenir que la moi-
tié d’un mois.

Aucune trace de la viande rouge
brésilienne à 1.200 DA

Depuis que le Gouvernement avait pris la
décision d’importer de la viande bovine et
ovine depuis le Brésil, le Soudan et de
quelques pays du Sahel, dans le but de
réguler les prix marché national et ré-
pondre à la forte demande de la viande
rouge attendue durant ce mois sacré, les
citoyens ont été surpris et déçus à la fois
face à l’absence totale de la viande rouge
dans les étals des boucheries. Et pour
cause, la viande rouge importée depuis le
Brésil censée répondre aux besoins des
consommateurs algériens à un prix de
1.200 DA/kg proposé et fixé à l’avance, est
tout simplement inexistante au niveau des
boucheries du pays. Vendues que dans
les points de vente appartenant à l’Onilev,
les grandes quantités de vaches impor-
tées du Brésil avant d’êtres sacrifiées à
travers des abattoirs du pays, n’ont pas

suffis pour répondre à la forte demande et
n’ont pas pu couvrir même la moitié du
marché national.  Au niveau des bouche-
ries de la capitale, ici la viande rouge im-
portée du Brésil pour être vendue à 1.200
DA/kg spécialement pour le mois de Ra-
madhan, n’existe pas. 
«Ils se foutent de nous, ils nous ont expli-
qué qu’ils vont importer des vaches et
moutons depuis de nombreux pays musul-
mans, que les prix de la viande rouge allait
baisser durant le Ramadhan, à un prix im-
battable et concurrentiel, mais finalement
et après plus de la moitié de Ramadhan
passée, aucune trace de la viande brési-
lienne dans les boucheries d’Alger. 

Pis, les prix de la viande rouge ont grimpé
durant le mois sacré pour atteindre les
2.200 DA/kg», dira Ami Hocine, un septua-
génaire résidant à Ouled Fayet.

Les coupures d’eau potable devenues
trop fréquentes à Alger

Le Ramadhan de cette année a été difficile
pour les ménages, car en plus des prix
chers des produits alimentaires, les fa-
milles ont fait face à un autre grand souci,
celui des coupures de l’eau potable vé-
cues depuis le premier jour du Ramad-
han. La Société des Eaux et de l'Assainis-
sement d'Alger (Seaal) est en train de tra-
verser une rude et très difficile période
en ce Ramadhan 2023, où la gestion et l’ali-
mentation de l’eau potable dans les wi-
layas du pays obéissent à un  nouveau rè-
glement et à un calendrier nouveau en rai-
son de la persévérance de la sécheresse
qui n’a fait que persister depuis ces quatre
dernières années. 
Les coupures de l’eau potable sont deve-

nues trop fréquentes dans les plus grandes
villes du pays à l’image de la capitale algé-
roise, où de nombreuses communes qui
étaient avant le début du Ramadhan épar-
gnées par les coupures de l’eau potable,
sont durement affectées. C’est le cas dans
les communes de l’Ouest d’Alger, notam-
ment à Ouled Fayet, Douéra, Baba Has-
sen, Souidania, Bouchaoui ou encore Ben
Aknoun, Bouzaréah, où les habitants de
nombreux quartiers populaires trouvent
de grandes difficultés pour s’alimenter en
eau potable. «Avant l’arrivée du Ramadhan,
l’eau potable coulait jour et nuit dans nos
robinets mais, dès le premier jour du mois
sacré, tout le monde était surpris de voir

l’eau potable disparaître de nos robinets. 
Désormais, l’eau n’arrive qu’une fois sur
deux à trois jours. Un souci majeur qui
annone un prochain été très difficile», nous
dira Ami Farouk, un septuagénaire rési-
dant à la cité des 940 logements AADL
d’Ouled Fayet 3. En face  de lui, un autre ré-
sidant du même quartier, Youssef âgé de 55
ans et père de deux enfants, fait part de sa
colère face aux coupures drastiques et
systématiques de l’eau potable en plein
mois du Ramadhan. 
«J’habite à Ouled Fayet depuis neuf an-
nées déjà et pendant tout ce temps passé
je n’ai jamais fait face au souci de l’eau
potable comme ce fut le cas durant le Ra-
madhan de cette année. L’eau n’arrive
qu’une seule fois sur trois jours dans nos
robinets, et en plus elle fuse pendant
quelques heures seulement avant de dis-
paraître à nouveau, nous sommes en train
de traverser un difficile Ramadhan en ma-
tière de l’eau potable», explique le jeune
père Youssef.

L’ONS et le dernier 
rapport sur les prix

Malgré une hausse très significative enre-
gistrée dans le domaine de la production
alimentaire nationale et l’augmentation du
volume et des capacités productives indus-
trielles, toutefois l’Office national des sta-
tistiques (ONS) a recensé une hausse des
prix des produits alimentaires sur le mar-
ché national. Dans son dernier rapport ré-
cemment rendu public et concernant le
mois de février 2023, l’Office national des
statistiques (ONS) a indiqué que l’indice
global des prix à la consommation a enre-
gistré une nouvelle hausse à Alger, voire
une troisième consécutive au cours des
trois premiers de l’année 2023. 
L’indice brut des prix à la consommation
de la ville d’Alger a enregistré une hausse
de 1,1% en février 2023 par rapport à jan-
vier de la même année. Les prix des pro-
duits agricoles frais ont marqué une
hausse de 3,2%, notamment, la viande de
poulet (+19,1%), la viande et abats de mou-
ton (+3,3%) et les légumes (+8,2%), a indi-
qué le dernier rapport de l’ONS. 
Selon l’Office national des statistiques, ce
crescendo à la hausse, essentiellement les
prix des biens alimentaires, a durement af-
fecté le portefeuille, voire le pouvoir
d’achat du citoyen. 
Des produits alimentaires industriels tels
que les œufs, le lait fromage-dérivés, les
huiles et graisses, ont connus une hausse
des prix autour d’un taux de +0,5%», pour-
suit la même source. 
Les prix des produits manufacturés et les
services, note encore l’ONS dans son der-
nier bulletin, ont augmenté de 0,4% et 0,2%
respectivement. 
S’agissant des prix des biens alimentaires,
ces derniers ont enregistré une hausse de
2,0% en février 2023 par rapport au mois
précédent qui a inscrit un taux dans les
mêmes proportions (+1,9%). Tout comme
les produits agricoles frais qui affichent
une variation de +3,2%. 
«En dehors des fruits et de la pomme de
terre, le reste des produits accuse des
hausses, les plus importantes touchent
les légumes (+8,2%), la viande de poulet
(+19,1%) et à un degré moindre la viande
et abats de mouton (+3,3%)», fait observer
le rapport de l’ONS.

Sofiane Abi  

nS’agissant des prix des biens alimentaires, ces derniers ont enregistré une hausse de 2,0% en février 2023 par rapport au mois précédent qui a
inscrit un taux dans les mêmes proportions (+1,9%). (Photo : DR)

Le Ramadhan de cette année a été difficile pour les
ménages, car en plus des prix chers des produits

alimentaires, les familles ont fait face à un autre grand
souci, celui des coupures de l’eau potable vécues depuis le

premier jour du Ramadhan. La Société des Eaux et de
l'Assainissement d'Alger (Seaal) est en train de traverser
une rude et très difficile période en ce Ramadhan 2023

Au dix-septième jour
du mois de Ramadhan
2023, soit après avoir
passé plus de la moitié
du mois sacré, la mer-
curiale des prix des
produits alimentaires
au niveau du marché
national n’est toujours
pas clémente, des prix
trop excessifs de la
grande partie des pro-
duits alimentaires sont
observés.
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Des manuscr i ts  da -
tant  de  plus  de 300
ans qui  ont  fasciné
un  l a rg e  pub l i c .
P lus  de  3  000  v is i -
teurs,  animés d’une
ferveur toute rama-
d an i enne ,  s e  s on t
p re s s é s  v e r s  c e
hau t  l i eu  de  l ’ h i s -
t o i re  e t  d e  l a  cu l -
t u re  pour  con tem -
p le r  l e s  j oyaux  du
pa t r imo i n e  i s l a -
mique qui  y  éta ient
e xposé s .  D e  v r a i s
t résors ,  parmi  les -
quels f iguraient des

ouvrages d’exégèse
du  Co r an  –  Ta f s i r
Raz i  é c r i t  en  1209
AH  (1795  AD) ,  Qa -
seedah  Barda  Sha -
r i f  1 3 1 6  AH  ( é c r i t
en  1905  AH)  e t  un
manusc r i t  d e
l ’ imam  a l - B a s r i  –
don t  l e s  p l u s
j e une s ,  l i t t é r a l e -
men t  s ub j u gué s
derr ière  les  v i tres ,
n e  s oupçonna i en t
pas  la  r ichesse.
Ou t re  l e s  manus -
c r i t s  c o r an i que s ,
un  manuscr i t  écr i t

à  l a  g lo i re  du  Pro -
phè t e  Muhammad
( S aws )  é t a i t  l ’ u n e
de s  p i è c e s  ma î -
t re s s e s  d e  c e t t e
grande  expos i t ion ,
dont le succès a dé-
p a s s é  l e s  e spé -
rances de son insti -
gatrice :  Rabiya Qu-
re sh i ,  l ’ h eu reu s e
conse r v a t r i c e  du
musée  Shr i  P ra tap
S i n gh . «  P l u s  d e  3
000 personnes sont
venues ic i ,  à  l ’aube
du  Ramadan ,  pour
découvrir  avec fas -

c inat ion leur  patr i -
mo i n e .  L a  p l upa r t
des  manuscr i ts  ex -
posés sont anciens,
f rag i les ,  i l s  datent
de plus  de 300 ans .
Leu r  v a l eu r  h i s t o -
r i que  e s t  i n e s t i -
mab l e .  I l s  s on t
écrits sur du papier
cachem i r i en ,  a vec
de  l ’ o r  pu r  e t  d e
l ’ enc re  no i re .  Nos
équ i p e s  t r è s  d é -
vouées en ont  pr is
l e  p lus  g rand  so in
» ,  s ’ e s t - e l l e  f é l i c i -
tée .n

Une exposition de manuscrits coraniques 
rares a offert un bel écrin au Livre Saint

é c h o s       
I N F O  E X P R E S S

Restaurant Errahma de la cité
Zeboudj de Chlef

Les réseaux sociaux 
à la rescousse
Un groupe de jeunes bénévoles de
Chlef s’est assigné, durant ce mois
de ramadhan, la mission de
coordonner les opérations de
solidarité à travers les réseaux
sociaux, aux fins d’assurer les repas
de l’Iftar (rupture du jeûne) aux
nécessiteux et aux personnes de
passage dans la wilaya, a-t-on
constaté.Il s’agit d’un groupe
d’amis, dont Maâmar Maghraoui,
qui se sont lancés le défi de
collecter les denrées nécessaires
pour la préparation d’au moins 200
repas d'Iftar/Jour, à servir aux
nécessiteux et aux personnes de
passage à la cité «Zeboudj» de la
ville de Chlef.Ils exploitent, pour ce
faire, leurs pages personnelles sur
les réseaux sociaux, afin de
promouvoir cet acte de solidarité et
lancer des appels à dons et à
contribution.
«Ces supports d’information
(réseaux sociaux) font désormais
office de plate-forme numérique
dédiée à la promotion de la
solidarité, tout en offrant la
possibilité aux utilisateurs
intéressés virtuellement de
contribuer réellement à cette action
et renforcer l’acte de bénévolat et
de solidarité en général», a estimé
M. Maâmar.
Considérant que la société Chelfie,
en particulier, et que les algériens
en général, «ont le cœur sur la
main» en toutes circonstances, des
citoyens affluent quotidiennement
vers la cité «Zeboudj», chargés
d'aides alimentaires en tous
genres, après avoir pris
connaissance d'un Post ou d'un
Tweet de l'un des bénévoles
exprimant le besoin de ce
restaurant de la Rahma pour des
denrées alimentaires.
Le cuisinier Fethi a raconté à ce
sujet l’histoire d’une femme
abonnée à sa page, qui l’a contacté
pour faire don de «Mermez» (orge
concassé) nécessaire pour la
préparation de l’incontournable
«Hrira» de l’Iftar.
«Cette dame a fait le déplacement
de la région très lointaine de
«Lardh Lbeida» pour faire don de
deux kilogrammes de ce produit et
marquer ainsi sa contribution à la
solidarité -Ramadhan», a-t-il dit,
admiratif.n

Oum El-Bouaghi

Arrestation de deux individus
et saisie de 276 comprimés
de psychotropes
Dans le cadre de la lutte impeccable contre le
trafic et la consommation de la drogue, nous
apprenons que  les éléments  de la BRI relevant
de la sûreté de wilaya d'Oum El- Bouaghi ont
neutralisé 2 narcotrafiquants et ont saisi une
quantité de la drogue et des armes blanches
prohibées.L'affaire a été traitée récemment à la
suite de  l'exploitation des informations
crédibles  faisant état que 2 individues repris de
justice  utilisaient un domicile sis dans la ville
d'Oum El Bouaghi pour la vente et le stockage
de la drogue. Munis d'une autorisation de
perquisition, les éléments de la BRI se sont
attelés à investir avec promptitude le domicile
des dealers, ce qui leur a permis de découvrir
276 comprimés de psychotropes de de
différentes marques, 595 grammes  du kif traité
sous frorme de plaquettes , 4 couteaux, 1
couperet  et des cutteurs  servant à la découpe
de la drogue et une somme d'argent produit
de la vente de la drogue. Les 2  mis en cause
repris de la justice âgé de 39 ans et 46 ans ont
été présentés le 4/4/2023 par devant le tribunal
d'Oum El -Bouaghi pour les chefs d'inculpation
détention et stockage de la drogue et port
d'armes blanches prohibées de catégorie 6.

A.Remache 

Protection de l'enfance

Les préparatifs des assises
nationales seront lancés
après le Ramadhan
La Déléguée nationale à la protection de
l'enfance, Meriem Chorfi, a fait savoir jeudi
dernier à Boumerdès que les préparatifs des
Assises nationales sur l'Etat de l'enfance
prévues à la fin de l'année en cours, seront
lancés après le mois de Ramadhan.
Dans une déclaration à l'APS en marge de sa
participation à un iftar collectif organisé au
profit de 3.000 enfants à Boumerdès, Mme
Chorfi a indiqué que les préparatifs relatifs à la
2e édition des Assises nationale sur l'état de
l'enfance en Algérie débuteront à la fin du mois
sacré par la tenue de rencontres locales et
régionales avec les enfants et tous les acteurs et
les opérateurs concernés.
Et d'ajouter que ces assises prévues à la fin de
l'année en cours font suite aux premières
assises tenues les 19 et 20 décembre 2022, a-t-
elle indiqué.Mme Chorfi a affirmé que son
organe a convenu avec le wali de Boumerdès,
M. Yahia Yahiatene, en marge de sa
participation à cette manifestation, de
l'organisation dans cette wilaya de plusieurs
activités destinées à l'enfance durant l'année
en cours ainsi que des sessions et des
rencontres de formation spécialisées encadrées
par des spécialistes.n

Produits laitiers

Danone envisage de retirer certaines de ses marques du marché russe

Médéa

Station thermale cherche preneur

Quel meilleur accueil
pouvait réserver le
Cachemire au Ra-
madhan, le mois du
Coran par excellence,
qu’en offrant au Livre
Saint le plus beau des 
écrins ? Au coeur de
Srinigar, le musée
Shri Pratap Singh,
très prisé pour les
trésors de l’Antiquité
qu’il abrite, a été,
pendant deux se-
maines, du 20 au 31
mars, un précieux
écrin pour des ma-
nuscrits coraniques
rares du XVIIIème
siècle. 

Ramadan au Cachemire I N F O  
E X P R E S S

Le producteur français de produits laitiers
Danone envisage d’abandonner ses
marques internationales en Russie. Il s’agit
de noms tels qu’Activia, Alpro, Actimel et
Danone. C’est ce qu’a déclaré une source
sur le marché à Izvestia. L’entreprise a
confirmé qu’elle «explorait différentes pos-
sibilités de rendre les marques internatio-
nales plus pertinentes pour le marché
local». Plus tôt, il a été rapporté sur les
chaînes Telegram que le fabricant français
pourrait utiliser la marque Prostokvachino
dans le pays au lieu des principaux noms.
Le fait est qu’en octobre 2022, le français,
qui est présent en Russie depuis 1992 et
possède treize usines dans le pays, a an-

noncé son intention de céder le contrôle de
la production locale de produits laitiers et
de boissons à base de plantes. La produc-
tion d’aliments pour bébés ne sera pas tou-
chée. Selon les experts, l’entreprise trans-
fère ses actifs à la direction russe, en se ré-
servant une option de rachat. Mais il est peu
probable que les marques mondiales soient
cédées au nouveau propriétaire, car les en-
treprises internationales n’autorisent gé-
néralement pas de les utiliser après la vente
de leurs activités en Russie. Pour le mo-
ment, cependant, le transfert d’une partie
des activités de Danone au nouveau pro-
priétaire n’a rien de concret, et il est donc
difficile de dire comment la situation va

évoluer, précise Alexeï Grouzdev, directeur
de Streda Consulting. Quoi qu’il en soit, le
nouveau propriétaire devra faire d’impor-
tants investissements au niveau du marke-
ting et de la promotion afin de conserver la
présence des produits dans les rayons et
l’intérêt des clients sans perdre de parts de
marché. C’est aussi l’avis d’Andreï Karpov,
directeur de l’Association des experts du
commerce de détail. Les nouvelles marques
devront faire l’objet d’une forte promotion
pour ne pas perdre de parts de marché et
l’intérêt des consommateurs, note l’expert.
En règle générale, les entreprises parvien-
nent à conserver leur position à condition
d’adopter une bonne approche. Dans le

même temps, on constate un recul de la de-
mande pour les desserts laitiers, ce qui
risque de compliquer la situation. La raison
en est le comportement modéré des
consommateurs, ainsi que l’ajustement de
l’offre et de la demande après le dévelop-
pement rapide de ce segment au cours des
années précédentes: les ventes de yaourts
et de desserts ont connu une croissance à
deux chiffres, la catégorie étant devenue
l’une des plus importantes en termes de
nombre d’articles en rayon, explique Igor
Karavaïev, président du bureau de l’Asso-
ciation des détaillants. Et d’ajouter que la
demande de produits laitiers de base n’a
pas diminué.n

Station thermale - Hammam Essa-
lihine. Ce hammam est l’un des
plus importants Hammams ther-
maux de la wilaya de Médéa. Se
trouvant à 6 Km de Berrouaghia et
à 30 Km du chef-lieu de wilaya
(Médéa), il s’alimente en eaux ther-
males à partir de cinq sources, à
raison d’un débit de 3 litres à la se-
conde. La chaleur de ses eaux na-
turelles atteint la température de
41°, à la sortie de la source. La
composition chimique des eaux
de Hammam Essalihine est d’un
intérêt thérapeutique certain, no-
tamment pour les maladies de la
peau, les maladies respiratoires
ainsi que le traitement du foi et de

l’estomac. Avec cette particularité,
Hammam Essalihine est un atout
considérable que détient le sec-
teur du tourisme thérapeutique
dans la wilaya de Médéa, à condi-
tion de mettre les moyens néces-
saires à sa réhabilitation, en le do-
tant notamment des meilleurs
équipements sanitaires et des in-
frastructures hôtelières, pour atti-
rer les amateurs des stations ther-
males, désireux de passer des mo-
ments de traitement et de
convalescence agréables et inté-
ressantes.  La station thermale
Hammam Essalihine, est de renom-
mée nationale et donne lieu à une
symbiose entre thérapeutique, ar-

chéologique, écologique et touris-
tique. Ce hammam prolonge l’an-
cienne cité romaine (Thanaramusa
Castra) et la zmallah de l’Emir Ab-
delkader, l’examen des potentiali-
tés touristiques de la commune
de Berrouaghia permet d’identi-
fier toute une zone présentant des
ressources naturelles, historiques,
archéologiques et culturelles re-
marquables pouvant avantager
l’investissement à des fins touris-
tiques. Espérant que les autorités
concernés provoquent une pros-
pection en vue d’acquérir un inves-
tisseur.

Hamid Sahnoun



En effet, la carte du conti-
nent africain, publiée sur le
site web des Nations Unies,
montre que le Sahara occi-
dental est un Etat à part en-
tière dont la capitale est El-
Ayoun.
Il convient de rappeler que
dans son avis consultatif de
1975, la Cour internationale
de justice (CIJ) a conclu que
les éléments et renseigne-
ments portés à sa connais-
sance n'établissaient l'exis-
tence d'aucun lien de sou-
veraineté territoriale entre
le Sahara occidental et le
Maroc.
Qui plus est, toutes les ré-
solutions internationales
considèrent le Sahara occi-
dental comme un territoire
«séparé et distinct» sur le-
quel le Maroc n'a aucune
forme de souveraineté. La
communauté internationale
a également reconnu que le
statut final de ce territoire
non autonome doit être dé-
terminé sous l'égide des Na-
tions Unies, conformément
à la légalité internationale.
Aussi, les tentatives maro-
caines absurdes de travestir
la réalité et d'occulter la lé-
galité internationale sont-
elles vouées à l'échec.
La question des cartes est
de nouveau évoquée pour
confirmer une fois de plus
que les territoires de la Ré-
publique sahraouie sont to-
talement séparées du
Maroc, qui tente en toute
naïveté de réduire la légalité
internationale à une carte
fictive sans frontière entre
son sol et les terres sah-
raouies. Il n’hésite pas non
plus à semer le chaos et la
zizanie à chaque occasion
où ses véritables frontières
sont présentées sans le Sa-
hara occidental, se heurtant
à chaque fois, à la réalité de
la position des Etats et des
organisations en faveur des
résolutions internationales

et onusiennes en la matière.
Récemment, l'Espagne a mo-
difié la carte du Maroc et du
Sahara occidental pour in-
clure à nouveau la ligne fron-
talière, et l'a publiée sur le
site web de l’Agence espa-
gnole pour la Coopération
internationale au dévelop-
pement (AECID).

Macron n'a pas réussi à
convaincre la Chine de
soutenir la position de
l'UE 
La visite du Président fran-
çais Emmanuel Macron en
Chine n'a pas conduit à un
changement de la position
de Pékin sur le conflit ukrai-
nien et la Russie. C'est ce
qu'a rapporté le journal Le
Monde vendredi. Jeudi, le
Président français a tenté
de persuader son homo-
logue chinois de «ramener
la Russie à la raison», mais
le Président chinois Xi Jin-
ping ne rompt pas «l’amitié
sans limite à l'égard de Mos-
cou», indique le journal dans
un article sur les résultats
des entretiens entre les deux
dirigeants.
Selon un diplomate français
anonyme, l'appel du premier
ministre chinois Li Qiang à
son homologue russe Mi-
khaïl Michoustine avant la
visite de la délégation occi-
dentale et les gros titres des
journaux chinois sur l'ap-
profondissement des rela-
tions entre Moscou et Pékin
ont été «une vraie douche
froide». Le journal écrit que
M. Macron «doute des véri-
tables intentions de son in-
terlocuteur», surtout après
que le dirigeant français «n'a
pas obtenu du dirigeant chi-
nois qu'il condamne la dé-
cision du Président russe
Vladimir Poutine» de dé-
ployer des armes nucléaires
tactiques en Biélorussie.
Selon le journal, le «chemin
de la paix» que M. Macron
tente d'emprunter «res-
semble jusqu'à présent à
une impasse». Il attire l'at-
tention sur le fait que malgré
les franches poignées de
main lors de la rencontre,
le dirigeant chinois «s'est

contenté de petits pas», pro-
mettant notamment de s'en-
tretenir avec le Président
ukrainien, mais seulement
lorsque «les conditions se-
ront réunies». Dans ce
contexte, M. Macron ainsi
que la présidente de la Com-
mission européenne, Ursula
von der Leyen, ont tenté de
faire comprendre à Xi Jin-
ping que les fournitures
d’armes à la Russie élèverait
la Chine au rang de «com-
plice d’une infraction au
droit international».
Toutefois, ces déclarations,
y compris celles de Mme von
der Leyen selon lesquelles
la position de la Chine sur
le conflit ukrainien «sera un
facteur déterminant dans
les relations futures avec
l'UE», n'ont provoqué qu'une
réaction négative parmi les
fonctionnaires chinois. «La
crise ukrainienne n'est pas
un problème entre la Chine
et l'UE», a déclaré le gouver-
nement chinois, cité par le
journal.

Une diplomatie utile
Considéré comme un grand
expert de la Chine, l'ancien
premier ministre français
Jean-Pierre Raffarin, qui fai-
sait également partie de la
délégation, a déclaré à la pu-
blication que la visite ac-
tuelle avait mis en lumière
le «rôle privilégié» de Paris,
qui permet aux Français «de
transmettre des messages
à M. Xi au nom de l'Europe».
Il a également exprimé l'opi-
nion que le dirigeant chinois
comptait «sans doute» aussi
faire passer des «messages»
à l'Europe par l'intermé-
diaire de la France.
En outre, le journal attire
l'attention sur le fait que le
Président chinois a appelé
l'Europe à abandonner la
mentalité de bloc de la
guerre froide, soulignant sa
position détachée par rap-
port aux États-Unis. Le jour-
nal signale également l'exis-
tence d'un avertissement de
Xi Jinping dans ce contexte
aux États d'Europe de l'Est,
qui sont «les plus proches
alliés des États-Unis» et qui

ont «durci le ton à l'égard
de Pékin depuis le début du
conflit ukrainien».

La position de la Chine
sur l'Ukraine «contribuer
à la paix et aux
négociations»
L'essence de la position de
la Chine sur la crise ukrai-
nienne peut être décrite en
une phrase : «Contribuer à
la paix et aux négociations».
C'est ce qu'a déclaré jeudi
le président chinois Xi Jin-
ping lors d'une réunion tri-
partite avec le Président
français Emmanuel Macron
et la présidente de la Com-
mission européenne Ursula
von der Leyen à Pékin. «La
Chine détermine toujours
elle-même sa propre posi-
tion en fonction du fond de
l'affaire. La position de la
Chine sur la question ukrai-
nienne peut être décrite en
une phrase : contribuer à la
paix et aux négociations», a
déclaré Xi Jinping cité par
le site web du ministère chi-
nois des Affaires étrangères.
«La Chine appelle toutes les
parties au calme et au bon
sens, à créer ensemble les
conditions pour des pour-
parlers de paix. Pour l'ins-
tant, la priorité consiste à
contribuer à la cessation
des activités militaires et à
éviter d'attiser le feu et de
compliquer les problèmes.»

Selon le dirigeant chinois,
Pékin continuera d'appeler
activement à des
pourparlers de paix
Il a déclaré que la Chine sou-
tiendrait l'Europe dans la
présentation de plans pour
un règlement politique de
la crise ukrainienne basée
sur ses propres intérêts fon-
damentaux et à long terme,
ainsi que dans la création
d'un système de sécurité eu-
ropéen équilibré, efficace et
durable.
La présidente de la Commis-
sion européenne, Ursula von
der Leyen, et le Président
français, Emmanuel Macron,
sont en visite en Chine du 5
au 7 avril.n
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L'ONU publie une carte des frontières
réelles du Sahara occidental 

Elle bat en brèche les tentatives marocaines d'occulter la légalité internationale
Palestine

Actes de vandalisme commis par des
colons israéliens en Cisjordanie occupée
De s  c o l o n s  i s r a é -
l i ens  on t  mené  h ie r
à  mid i ,  p lus ieurs  a t -
t a q u e s  c o n t r e  d e s
Pa lest in iens  e t  leurs
p ropr i é t é s  dans  l e s
gouvernora ts  de  Na -
p l o u s e  e t  d e  B e t h -
l é em ,  r e s p e c t i v e -
ment  dans  le  nord  et
l e  s ud  d e  l a  C i s j o r -
danie occupée,  selon
u n  r e s p o n s a b l e
loca l .
D e s  c o l o n s  o n t  i n -
cend ié  des  serres  e t
a t t a q u é  d e s  v é h i -
c u l e s  p a l e s t i n i e n s
c i r c u l a n t  d a n s  p l u -
s ieurs  zones  à  prox i -
mi té  du  gouvernorat
de  Nap louse .
G h a s s a n  D a g h l a s ,
responsab le  du  dos -
s i e r  d e s  c o l o n i e s
dans  le  nord  des  ter -
r i t o i r e s  o c c up é s ,  a
déc la ré  à  WAFA  que
l e s  c o l o n s  s e  s o n t
ra ssemb lés  su r  p lu -
s i e u r s  ro u t e s  à
p ro x im i t é  d e  N a -
p l o u s e ,  n o t ammen t
Huwwa r a  e t  l e s
v i l l es  e t  v i l l ages  de
F u r u s h  B e i t  D a j a n ,
a l - S aw i y a  e t  D e i r
S h a r a f ,  o ù  i l s  o n t
commis  des  actes  de
provocat ion  e t  a t ta -
q u é  d e s  v é h i c u l e s
pa l es t i n i ens .  Aucun
b l e s s é  n ' a  é t é  s i -
g n a l é  l o r s  d e s  a t -
t aques .
Les  colons ont  égale -
m en t  i n c e n d i é  d e s
s e r r e s  d a n s  l e  v i l -
l age  de  Furush  Be i t
Da jan  à  l ' e s t  de  Na -
p louse .  L ' ac t iv i s te  a
d é c l a r é  q u ' u n
g ro up e  d e  c o l o n s
ava i t  a t t aqué  l e  v i l -
l age  e t  incend ié  des
serres  appar tenant  à
d e u x  r é s i d e n t s  l o -
caux .
L e s  c o l o n s  o n t  e n
o u t r e  m i s  l e  f e u  à
d e s  c â b l e s  m é t a l -
l iques  appar tenant  à
u n  r é s i d e n t  l o c a l ,
qu ' i l  u t i l i se  pour  l es
c l ô t u re s  m é t a l -
l iques .
A u j o u rd ' h u i ,  v e n -
d re d i ,  l e s  f o r c e s
d ' o c c upa t i o n  i s r a é -
l iennes ont  pr is  d 'as -
s a u t  l e  v i l l a g e  d e
Wad i  A l - B a t h a n ,  a u
n o rd - e s t  d e  N a -
p louse .
Des  sources  de  sécu -
r i t é  o n t  d é c l a r é  à
WAFA  q u ' u n e  f o r c e
d 'occupa t i on  a  p r i s
d 'assaut  le  v i l lage  et
sa i s i  l e s  en reg i s t re -
men t s  d e s  c amé r a s
d e  s u r v e i l l a n c e  d e
ce r t a i n s  de  s e s  ma -
gas ins .  Ent re - temps ,
à  B e t h l é em ,  l e s  c o -

lons  ont  bouc lé  l ' en -
t r é e  sud  de  l a  v i l l e
d ' a l - K h a d e r.  I l s  s e
sera ient  rassemblés
dans  la  zone  d 'a l -Na -
s h a s h ,  a u r a i e n t
fe rmé  la  route  e t  au -
r a i e n t  a t t a q u é  d e s
véhicules  immatr icu -
l é s  e n  P a l e s t i n e ,
m a i s  a u c u n  b l e s s é
n 'a  é té  s igna lé .
D a n s  l a  v a l l é e  d u
Jourda in ,  l es  fo rces
d ' o c c up a t i o n  o n t
f e rmé  l ' e n t r ée  p r i n -
c ipa le  du  v i l l age  de
Bardala  dans  le  nord
de  la  va l l ée  du  Jour -
da in .
F a re s  F uq ah a ,  m i l i -
t ant  sur  l e  te rra in ,  a
d é c l a r é  q u e  l ' o c c u -
p a t i o n  a v a i t  f e rmé
l ' e n t r é e  d u  v i l l a g e
p a r  u n  p o s t e  d e
c o n t r ô l e  m i l i t a i r e
vo lant ,  notant  qu 'un
c e r t a i n  n omb re  d e
co l o n s  s e  s o n t  r a s -
semblés  à  l ' une  des
i n t e r s e c t i o n s  p r è s
du  v i l l a g e  d ' A i n  a l -
Bayda ,  dans  l e  nord
de  la  va l l ée  du  Jour -
da in ,  e t  au  in tersec -
t ion  d 'A in  a l -H i lweh ,
e t  a  m e n é  d e s  a t -
t a q u e s  c o n t r e  d e s
v é h i c u l e s  d e  c i -
toyens .

L ’O rgan i s a t i o n  d e
Coopér at i o n
I s l am ique  t i e n t
au jou rd ' h u i  u n e
r é un i on  u r ge n te
s ur  l e s  a g re s s i o n s
con t re  l a  Mos qué e
A l -Aq s a   
Le  secré tar ia t  géné -
ra l  de  l ’Organisat ion
de  Coopéra t ion  I s la -
m i q u e  t e i n d r a  a u -
j o u rd ' h u i  s amed i ,
une  réun ion  urgente
des  membres  du  co -
m i t é  exécu t i f  au  n i -
v e a u  d e s  d é l é g u é s ,
basé  à  Jeddah ,  pour
e x am i n e r  l e s  c am -
b r i o l a g e s  e t  l e s  a t -
t a q u e s  d e s  f o r c e s
d ' o c c upa t i o n  i s r a é -
l i e n n e s  s u r  l a  mo s -
quée  A l -Aqsa  e t  ses
f idè les .  
H u s s a i n  I b r a h im
Taha ,  sec ré ta i re  gé -
néral ,  prononcera un
d iscours  lo rs  de  ré -
u n i o n ,  r é c l amé  p a r
l a  P a l e s t i n e  e t  l a
Royaume  hachémi te
de  Jordanie ,  mettant
en  lumière  l es  déve -
l o p p emen t s  d a n g e -
reux  i n f l i g é s  p a r  l a
mosquée  s a i n t e ,  e n
r a i s o n  d e s  a g r e s -
s i o n s  i s r a é l i e n n e s
pers i s tantes .

Ag e n c e  d e  p r e s s e  
p a l e s t i n i e n n e

Dans la dernière
mise à jour des
cartes par conti-
nent qu'elle publie
sur son site web,
l'ONU rappelle les
frontières réelles
de la République
arabe sahraouie dé-
mocratique, qui ap-
paraît clairement
comme un terri-
toire distinct et sé-
paré du Maroc, bat-
tant en brèche
toutes les tenta-
tives marocaines
désespérées d'oc-
culter la légalité in-
ternationale. 
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Par M.Faher 

Nous savons tous que le
neuvième mois lunaire du
calendrier hégirien est
Ramadâne. C’est le mois
sacré où le Coran a été
révélé pour la première
fois (Coran II,185). Le jeûne
strict (çiyâm ou çawm),
troisième pilier de l’islam,
est observé chaque jour du
mois depuis l’apparition de
la nouvelle lune. Nous
savons également que le
Ramadan est sensé aussi
être l’occasion d’une
certaine convivialité, et
qu’il a surtout pris place
comme une institution
fondamentale dans la
pratique de l’islam au
point que son application
rigoureuse recouvre une
signification expiatoire
voire rédemptrice dans
notre mémoire collective
de musulmans.

SS
i le jeûne de pénitence est
cité à plusieurs reprises
dans le Coran, le Ramadan
comme mois entier de jeûne
n’est cité quant à lui qu’une

seule fois, c’est d’ailleurs le seul nom
de mois qui est nommé dans le Coran.
On trouve en effet dans le Coran une
recommandation de jeûne expiatoire
à diverses occasions. Ainsi,  i l
concerne celui qui revient sur une
décision de répudiation de son
épouse (Coran LVIII) et qui devra jeû-
ner deux mois consécutifs, celui qui
aura tué par erreur un autre croyant,
et qui devra s’acquitter d’abord du
prix de la dette de sang et ensuite
jeûner deux mois d’affilée à défaut
d’affranchir un esclave (Coran IV),
également celui qui n’aura pas tenu
un serment et qui devra jeûner trois
jours à défaut de nourrir ou d’ha-
biller dix pauvres, et aussi celui qui,
alors qu’il était en état d’ihram (sa-
cralisation de pèlerinage notam-
ment), aura tué un gibier ; il devra
compenser cet acte illicite par un
jeûne (Coran V) etc. Mais en dehors
de la codification du Ramadan et des
aspects licites et illicites qui y sont
attachés, qu’en est-il de ses origines
et quels faits historiques intéressants
pourrait-on évoquer à son sujet ?
1) Dans l ‘ancien calendrier lunaire
des Arabes, à l’époque préislamique,
le mois de Ramadan arrivait toujours
dans la saison chaude, en été, du fait
que l’ intercalage périodique d’un
mois lunaire supplémentaire avait
pour effet d’ajuster l’année lunaire à
l’année solaire. 
Etymologiquement, la racine du mot
Ramadan fait d’ailleurs référence à
chaleur (ramâd signifie cendres). En
effet, l’année lunaire comporte 10 à
11 jours de moins que l’année solaire
selon que celle-ci est de 365 ou 366
jours. L’abolition des mois interca-
laires constitue un changement in-
troduit dans le calendrier sous le Pro-
phète Mouhammad. Cette abolition

fut tardive : Les versets IX,36-37 fu-
rent rendus publics par le Prophète
dans un discours qu’il prononça à la
Mecque lors du Pèlerinage d’Adieu
en l’an 632. Ibn Ishâq cite les noms de
prêtres païens qui pratiquèrent selon
des rites particuliers (peu connus)
les agencements des mois sacrés
dans le calendrier lunaire. Le premier
fut Houdayfa ibn ‘Abd, et le dernier,
avant l’Islam, fut Abou Thoumâma
Jounâda ibn ‘Awf. Cette pratique s’ap-
pelait « nasî’ » en arabe.
2) A Yathrib (Médine) avant l’Hégire,
les rites juifs étaient dominants. En
effet, Yathrib était depuis longtemps
contrôlée par trois tribus juives.
Même suite à l’arrivée des premiers

Mouhâjiroun (Emigrants), les Ançars
(Auxiliaires) continuaient à s’accom-
moder de certaines pratiques reli-
gieuses juives comme notamment la
‘Achoura. 
Les Ançars étaient des médinois
d’origine qui avaient adopté l’Islam et
espéraient l’intercession et l’arbi-
trage du Prophète Mouhammad pour
mettre un terme au conflits qui ra-
vageaient régulièrement Yathrib où
s’entredéchiraient deux tribus arabes
ennemies, les Aws et les Khazradj.
Bon nombre de Ançars étaient liés
aux juifs de Yathrib et observaient
le jeûne de ‘Achoura qui avait lieu à
la date même de la fête juive de l’Ex-

piation, le 10 du mois de Tishri (*)  A
son arrivée à Médine, le Prophète re-
commanda de rester en accord avec
la coutume juive, et les musulmans
continuèrent à pratiquer ce jeûne de
‘Achoura.
Mais, en dépit des efforts que dé-
ploya le Prophète pour montrer aux
juifs de Médine qu’il prêchait une re-
ligion Abrahamique comme celle des
« Gens du Livre », les juifs se montrè-
rent méfiants et même hostiles. Même
quand le jeûne du Ramadan fut pres-
crit en 624 (Coran II,183-185 et 187) et
se substitua au ‘Ashoura , ce dernier
ne fut pas interdit par le Prophète
aux musulmans, mais devint simple-
ment facultatif. 
La disposition favorable que le Pro-
phète Mouhammad manifesta pour
les juifs de Médine, transparaît aussi
du fait que la première qiblah (direc-
tion de prière) était vers Jérusalem.
Ce n’est qu’en 624 que le Coran re-
commanda le changement de qiblah
par les versets II,143-145. Ibn Ishaq
nous apprend que ce changement se
produisit au mois de Cha’bân, au
18ème mois après l’arrivée du Pro-
phète à Médine. Cela permet d’ap-
précier la durée de la période durant
laquelle le Prophète entrepris de
nombreuses démarches pour se
concilier,  sans succès, les tribus
juives de Médine.
Dans ce même ordre d’idées, on peut
citer un fait tout aussi marquant,
concernant l’origine de la prière du
Vendredi. Avant l’Hégire, en 621, le
Prophète qui était donc encore à la
Mecque, envoya un homme converti
à l’islam pour enseigner les préceptes
de l’islam et les versets déjà révélés
aux premiers convertis de Médine
c’est-à-dire ceux ayant participé à la
première rencontre de ‘Aqabah. Dans
sa Sirah ou Biographie du Prophète,
Ibn Hishâm cite le nom de cet homme
: Il s’agit de Mus`ab bnou ‘Umayr
bnou Hâshim. Lorsque Mus`ab arriva
à Médine, il demanda aux autorités
juives de l’oasis l’autorisation de ré-
unir les nouveaux croyants musul-
mans. L’autorisation lui fut accordée
à la seule condition que de telles ré-
unions aient lieu le vendredi., c’est-
à-dire le jour consacrée par les juifs
à la préparation du sabbat.  

L’intention évidente qui se profile
derrière cette décision était de faire
en sorte que les juifs, occupés par la
préparation du sabbat, ne soient pas
disponibles pour se rendre aux ré-
unions des musulmans et écouter les
prêches des missionnaires de Mou-
hammad, évitant ainsi qu’ils se lais-
sent influencer par la nouvelle doc-
trine et ne lui deviennent complai-
sants. Les tribus juives espérant alors
selon toute vraisemblance qu’une
coalition mecquoise qorayshite
vienne mettre fin aux projet envahis-
sant du nouveau Prophète. Mais quoi
qu’il en soit, se fut par cette anec-
dote que fut institué le culte du ven-
dredi dans l’islam. 
Le plus important à relever est que le
Prophète Mouhammad entérina par la
suite cette décision, et effectua lui-
même la prière du premier vendredi
qu’il passa à Médine après son arri-
vée. Voilà donc un homme, déposi-
taire d’une Révélation, avec un projet
alors grandiose tant au niveau spiri-
tuel que social, et qui accepta toutes
les concessions pour trouver un ter-
rain d’entente et de solidarité avec
les tribus juives dominantes de son
époque.
A la veil le du Ramadan de cette
année, et dans le contexte doulou-
reux du conflit israélo-palestinien, ce
que l’on peut retenir de ces événe-
ments historiques, est que la sagesse
du Prophète Mouhammad lui a tou-
jours inspiré la réconciliation, fai-
sant reculer au plus loin les limites de
la rupture. Plus encore que de jeû-
ner, le meilleur hommage que l’on
puisse rendre au Prophète est de
continuer à œuvrer pour la paix, celle
qu’il a dû pourtant tant souhaiter
entre les enfants d’Abraham.(*) le
lendemain de Roch Hachana, le 3
Tishri, à lieu le jeûne de Guedalia. Il
s ’agi t  de l ’un des quatre  jeûnes
ins t i t ués  pa r  l e s  p rophè tes  b i -
bliques (Zacharie, VIII ,  14) en mé-
moire des malheurs qui ont frappé
le peuple d’Israël,  afin de l’ inciter
au recueillement et à la pénitence.
Les  d i x  j ours  de  pén i t ence  qu i
s’étalent du 1er au 10 Tishri abou-
t issent à la  journée de Youm Kip-
pour).

M.F. 

Mois de la révélation du Coran

Ramadhan, les origines
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Comme chaque année « la pre-
mière institution locale élue a sa
tête le président Bekheira Loua-
kal  place cette initiative  sous le
signe de la générosité et de la so-
lidarité en apportant de la joie et
du réconfort aux personnes âgées.
L’assemblée  en question présidée
par l'un des experts des droits, a
partagé ce mercredi à Tiaret, la
joie de la célébration de la mi- ra-
madhan  avec les résidentes et ré-
sidents de ce lieu  pour personnes
âgées. La rencontre  qui s’est dé-
roulée dans une ambiance fami-
liale et joviale, s’est distinguée par
l’organisation d’activités cultu-
relles et artistiques qui ont fait en-

trer la joie dans le cœur des mères
et pères résidents. Un ftour offert
et une collation ainsi que la dis-

tribution de cadeaux au profit des
pensionnaires. Les élus au nombre
de 43 élus, maires et bienfaiteurs

de la région  de cette  n’ont pas lé-
siné sur les moyens pour marquer
cette date qui coïncide avec le
14ème jour du mois sacré. Dans
une déclaration à la presse, le wali
Bouguerra Ali  a affirmé que l’orga-
nisation de cette importante ren-
contre des différentes parties  pour
les pensionnaires du centre pour
personnes âgées, vise à consoli-
der le principe de liaison entre les
franges de la société et a salué les
efforts consentis par ceux qui ont
choisi ce programme riche avant
de remercier les organisateurs , le
directeur du centre qui ne ménage
aucun effort pour que tous les ré-
sidents aient le maximum de
chances de vivre dans les
meilleures conditions.Le premier
responsable de la wilaya nous
ajoute que cette présence au mi-
lieu des corps fragiles loin des re-
gards nous conduira dans les pro-
chains jours a délibérer un cha-
pitre spécial pour marquer tous
les événements.

Hamzaoui Benchohra 

Tiaret
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L'APW aux côtés des personnes âgées

Béjaïa

Il y a 152 ans, l'insurrection de cheikh Aheddad 
ébranlait les certitudes coloniales 

Blida

Plus de 60.000 bénévoles des SMA impliqués 
dans les opérations de solidarité

Médéa

Les actions de
solidarité vont
bon train pen-
dant le mois de
Ramadhan

La ministre de la
Solidarité nationale,
de la Famille et de la
Condition de la
femme, Kaouter
Krikou, a indiqué
jeudi depuis Médéa
que les initiatives de
solidarité organisées à
l’occasion du mois
sacré de Ramadhan,
vont bon train, et ce
en coordination avec
les autorités locales et
la société civile.
Dans une déclaration
à la presse au terme
d’une visite de travail
dans la wilaya de
Médéa, la ministre a
précisé que «l’action
de solidarité est
enracinée dans le
peuple algérien, qui
affirme à chaque fois
son souci de traduire
les sens d’entraide et
de solidarité,
notamment en ce
mois sacré à travers la
société civile».
Mme Krikou a
supervisé, à cette
occasion, le
lancement des
éliminatoires de la 3e
édition du Concours
national de récitation
et psalmodie du Saint
Coran pour les
personnes aux besoins
spécifiques,
soulignant que cette
édition s'inscrit dans
le cadre de
l'accompagnement et
du soutien des
catégories sociales
vulnérables, en
coordination avec
d'autres secteurs.
La ministre a, en
outre, donné le coup
d’envoi d'une
caravane de solidarité
au profit des zones
reculées de Médéa,
laquelle se veut «une
initiative de
sensibilisation qui
sera suivie d'aides en
denrées alimentaires
de base», a-t-elle dit.
Au chef-lieu de
wilaya, la ministre a
visité le marché de
solidarité dédié aux
produits des femmes
au foyer, organisé à
l'occasion du mois
sacré, où elle a
échangé avec les
femmes participantes
sur leurs
préoccupations et les
problèmes auxquels se
heurte le
développement de
leur activité, dont le
marketing.n

I N F O  
E X P R E S S

Il y a 152 ans, Cheikh Belhaddad déclenchait une
insurrection anticoloniale, considérée comme
un moment majeur du cheminement national
vers la libération du pays, au vu de son ampleur
et son impact populaire ayant ébranlé les certi-
tudes de l’occupant et convaincu les Algériens
qu’il n’y a pas de salut pour le pays en dehors de
la lutte armée.
L'insurrection de cheikh Belhaddad, de son vrai
nom, ou Cheikh Aheddad, comme il est connu po-
pulairement, dont la commémoration est prévue
le 8 avril, est venue donner un prolongement aux
soulèvements antérieurs, notamment ceux de
l’émir Abdelkader (1932-1947), d’Ahmed Bey, des
Zaâtcha, de la Dahra en 1845, conduite sous la fé-
rule de Cheikh Boubaghla, Lalla Fathama N’sou-
mer et Ouled Sidi-Cheikh, qui se sont succédé de
1846 à 1870.
Elle a également intensifié l’engagement patrio-
tique envers la nation grâce à une mobilisation ja-
mais réalisée, comme affirmé par des historiens

et chercheurs.
L’appel à la révolte, lancé solennellement le 8
avril 1871 par cheikh Aheddad au cours d’une ha-
rangue à la place du marché de seddouk, dans la-
quelle il a soutenu l’idée de "jeter les français à la
mer", a eu un écho phénoménal dans presque tout
le pays, notamment de Sour-El-Ghozlane jusque
dans le Constantinois, rapporte l'historiographe
Idir Hachi dans son livre consacré à l'insurrection
de cheikh Aheddad intitulé «1871, une levée en
arme pour l'honneur de la patrie», édité en mai
2021.
L'appel a enrôlé pour la cause, selon l’historio-
graphe, quelques 800.000 personnes dont 200.000
combattants armés, pour une population générale
atteignant à peine 2,5 millions d’âmes.
L’insurrection a duré près d’une année et porté
des coups sévères à l’armée coloniale, laquelle,
pour la contrer, a dû mettre en action plus de
80.000 soldats et une répression sans pareil, tuant,
brulant et mettant aux arrêts des centaines de per-

sonnes dont nombre ont été déportés au bagne
de la nouvelle Calédonie dont les enfants de
cheikh Aheddad, Aziz et M’Hand, relate Hachi.
L’opération s’est accompagnée par ailleurs de la
confiscation et la séquestration de 2,5 hectares de
terres appartenant aux autochtones, selon l’his-
torien français Robert Charles Ageron, spécia-
liste de la colonisation française en Algérie.
Les conséquences furent terribles mais atten-
dues, et à l’origine, cheikh Belhaddad les appré-
hendait. C'est cheikh El Mokrani, qui était déjà en-
gagé dans la lutte armée avec 15.000 hommes dès
mars 1871, et ses enfants El Aizi et M’Hand qui
l’ont poussé à s’y résoudre.
"Ca va être une énorme épreuve (El mehna). Mais
il faut y passer", avait alors répliqué cheikh Ahad-
dad, en donnant son accord pour allier et unir les
forces de la Tariqa Erahmania, constituées en ré-
seau à travers les zaouiyas, dont il était le chef spi-
rituel, et celle d’El-Mokrani. Leur brassage a fini
par embraser tout le pays. n

Plus de 60.000 bénévoles des Scouts mu-
sulmans algériens (SMA) sont impliqués
dans les opérations de solidarité orga-
nisées à l’échelle nationale durant le mois
de Ramadhan, a dévoilé mercredi à Blida
le Commandant général de cette organi-
sation, Abderrahmane Hamzaoui.
«Le nombre de jeunes scouts impliqués
dans les opérations de solidarité-Ramad-
han, est de plus de 60.000, à l’échelle na-
tionale», a indiqué M. Hamzaoui, dans
une déclaration à la presse, en marge de
l’inspection du déroulement des opéra-
tions de solidarité organisées par les
SMA dans la wilaya.
Il a assuré que le mouvement SMA est
«pionnier dans les actions caritatives vi-
sant à assister les nécessiteux et à in-
culquer les valeurs de solidarité et d'en-
traide, aux jeunes et aux enfants adhé-
rents aux groupes scouts».
Il a cité parmi ces opérations de solida-

rité, annuellement initiées par les SMA, à
chaque mois de Ramadhan, l'ouverture
de plus de 600 restaurants de l’Iftar (rup-
ture du jeûne) à travers le pays, lesquels
assurent un nombre considérable de
plats chauds à servir sur place aux néces-
siteux et aux personnes de passage, ou à
livrer au domicile de familles nécessi-
teuses ou de travailleurs activant au ni-
veau de chantiers, vivant loin de leurs fa-
milles.
A cela s’ajoute la distribution de colis
alimentaires aux familles nécessiteuses,
«au titre de l’accompagnement des ef-
forts de l'Etat dans la prise en charge de
cette catégorie», a souligné le comman-
dant général des SMA.
«Ces actions ont débuté avant le mois de
Ramadhan et se poursuivent toujours», a-
t-il précisé, louant les «efforts de tous
les bienfaiteurs qui ont apporté leur sou-
tien, tant aux restaurants de l’Iftar que

pour l'acquisition des aides en nature».
Durant cette visite, M. Hamzaoui s’est
enquis du déroulement de l’opération de
distribution de plats chauds à des tra-
vailleurs de chantiers et à des familles né-
cessiteuses de Hassainia, commune de
Bouinane (Est), de la cité Deriouche à
Bouarfa (Ouest) et Boufarik (Nord), ainsi
que des tables de l’Iftar à Bouguera et
Ben Khelil, entre autres.
Le Commandant général des SMA a, éga-
lement, procédé au coup d’envoi de la
campagne de sensibilisation sur le gas-
pillage, lancée à Blida, en coordination
avec la Direction de l'environnement de
la wilaya.
A la fin de sa visite, M. Hamzaoui est at-
tendu dans la commune d'Ouled Yaich,
pour partager l’Iftar avec des familles
d'orphelins, des personnes âgées, des
commandants scouts et les autorités lo-
cales.n

Fidèle à son engagement ci-
toyen, l'Assemblée popu-
laire de la wilaya de Tiaret
prolonge son élan de soli-
darité pour partager le
ftour avec les pensionnaires
de la maison des personnes
âgées. 

n Siège de la wilaya de Tiaret



En France, le mouvement de pro-
testation contre la réforme des
retraites, désormais ponctué, à la
suite de son imposition dictato-
riale par le recours au despotique
49.3, d’occupations quotidiennes
de plusieurs places urbaines, no-
tamment la place de la Concorde
à Paris, confirme combien l'Espace
public constitue une source de
préoccupation majeure pour la
classe dominante. Pour le gouver-
nement Macron. 

Globalement, quelle que soit la forme de gou-
vernance, démocratique ou dictatoriale, l'Es-
pace public revêt une dimension politique
hautement névralgique. Mais de manière plus
accentuée en France. Et les dernières décla-
rations du ministre de l’Intérieur, Gérard Dar-
manin, viennent rappeler combien le principal
souci sécuritaire de l’État impérialiste français,
c’est l’évitement de l’occupation de l’Espace
public par des protestataires. C’est l’obstruc-
tion d’érection de campements à vocation po-
litique dans les centres villes. Comme l’a rap-
porté Franceinfo : « L'ordre public a également
été abordé par le ministre de la police dans
son message, dans lequel il accorde une tolé-
rance zéro zadisation ». Autrement dit, tolé-
rance zéro à l’occupation pérenne de l’Espace
public. Pour rappel, le terme zadisme est issu
de l’acronyme ZAD (zone à défendre). Mais
ZAD relevait au départ du jargon d'urbanisme.
Il signifie « zone d'aménagement différé ». Par
extension, il a donné naissance au néologisme
zadisme pour désigner une forme de campe-
ment à vocation politique, de militantisme
consistant à occuper des zones que l'on désire
préserver, dans le cas des sites naturels, ou «
fructifier » politiquement, dans le cas d’une
place publique urbaine.  Au XIXème, en Europe,
les grandes villes capitalistes ont été réguliè-
rement en proie à des émeutes et insurrections,
dont le point culminant fut la Commune de
Paris en 1871. Par ailleurs, avec le développe-
ment du capitalisme les luttes sociales devien-
nent de plus en plus urbaines, contrairement
aux époques antérieures où elles étaient à
base essentiellement rurales (phénomène en-
core dominant tout le long du XXème siècle
dans les pays colonisés ou semi-colonisés).
La ville devient ainsi le centre de la lutte. Et la
lutte se concentre en ville. Aussi, dès cette
époque troublée, la bourgeoisie, via l’État, l’or-
gane chargé de son intérêt général, s’intéresse
à l’urbanisme dans une optique essentielle-
ment sécuritaire. Depuis lors, pour contrôler
et réprimer aisément les « classes dangereuses
», les architectes de la politique antisubversive
conçoivent l'urbanisation comme un espace
de pacification politique et de désamorçage
des conflits sociaux. En effet, avec la naissance
du capitalisme, le développement exponentiel

des villes a induit une politique architecturale
et urbanistique soucieuse prioritairement du
maintien de l'ordre établi. Pour ce faire, tout
le territoire urbain est configuré dans le dessein
de restreindre les relations humaines, d'em-
pêcher les rencontres, l'expression de la spon-
tanéité (artistique, ludique, à plus forte raison
politique).  Cette politique urbanistique utili-
tariste n’est jamais qu’une inscription dans
l’espace des rapports sociaux capitalistes, ca-
ractérisés par l’exigence de la valorisation du
capital et de la reproduction sociale fondée
sur une ségrégation spatiale et une inégalité
sociale. Aussi, peut-on dire que la fracture so-
ciale se conjugue avec la fracture spatiale. Et
pour colmater artificiellement ces fractures,
notamment en France, l’État des riches, hanté
par l’unité nationale, s’emploie constamment
(mais vainement) à cimenter la population
par l’érection de superstructures idéologiques
fédératrices, incarnées notamment par les cé-
lébrations des héros patriotiques et autres
événements historiques, symbolisées par la
politique incantatoire de « vivre ensemble »
au-delà de « nos » clivages sociaux, « nos » di-
vergences d’intérêts.  Globalement, dans les
pays capitalistes développés, notamment en
France, dans la conception étatique de l’or-
ganisation urbanistique, l’Espace public doit
demeurer une zone de non-droit pour ses ha-
bitants. En dehors de la fréquentation du lieu
d'exploitation appelé entreprise, et des temples
de la consommation incarnés par les centres
commerciaux, les divers boutiques et magasins
de commerce, où la concentration massive
des foules est encouragée et promue en poli-
tique de la ville pour des raisons consumé-
ristes, les habitants sont sommés de confiner
leur existence dans leur habitation carcérale
bâtie dans ces édifices immobiliers (bidonvilles

sociaux bâtis loin de la ville) verticaux, ravagés
par la pollution sonore et atmosphérique, la
vacuité existentielle et la solitude pathologique. 
Ainsi, dans le souci d’harmoniser le capitalisme
par l’instauration de la paix sociale et la neu-
tralisation des révoltes insurrectionnelles,
l'aménagement urbanistique et architectural
est en permanence conçu dans l'optique de
contrôle de l'Espace public, d’injonction de
manière de vivre et de circulation, par ailleurs
mise sous surveillance via les caméras et, dé-
sormais, via certaines applications numé-
riques.    Au reste, les urbanistes et les archi-
tectes ont pour fonction de concevoir un Es-
pace public totalement policé, chloroformé,
cautérisé. Une architecture urbaine où la bonne
« conscience citoyenne » (républicaine et laïque
dans le cas de la France) efface toutes les as-
pérités sociales. Un espace où l’opposition de
classe est, au moins amortie, sinon annihilée
(idéologiquement s’entend). Une aggloméra-
tion où les citoyens sans distinction sociale
partagent dans un esprit de civilité mercantile
les mêmes espaces de travail et de consom-
mation. Un espace « harmonieux », citoyen
(républicain, laïque). Construit pour l’apaise-
ment social (un cadre social par ailleurs trop
violemment miné par les tensions patholo-
giques générées par les conditions de vie pré-
carisées et paupérisées). Construit pour la
neutralisation des conflits sociaux. La pacifi-
cation des rapports sociaux et la sécurisation
des biens. La protection des gens honnêtes
(entendu gens de biens) et de la propriété
(privée : prioritairement celle des nantis, il va
de soi). Un espace où les distinctions sociales
sont diluées, les clivages jugulés, les crispa-
tions communautaristes désamorcées.  Néan-
moins, un Espace urbain où la stratification
sociale imprime son empreinte géographique.

Donc, dans lequel chaque quartier abrite une
classe sociale spécifique. Dans lequel seuls
les univers de travail et les surfaces de consom-
mation sont partagés en commun par cette
frange de la population à la solvabilité osten-
tatoirement exhibée pour se distinguer. Dans
lequel les agglomérations publiques sont as-
treintes à la réglementation, soumises à l’in-
terdiction de toute manifestation sans autori-
sation préalable. Un Espace public que seules
les forces de l’ordre sont autorisées à occuper
sans limitation, à coloniser de manière visible
et violente, au besoin, pour dissuader toute
réunion, attroupement, occupation.  Ironie de
l’histoire, le monde capitaliste occidental s’est
bâti sur l’uniformisation des modes de vie ar-
tificiellement policés, et ne survit que grâce à
l’uniforme, autrement dit sa police. Dans le
monde occidental contemporain sénile, dé-
chiré par de permanents conflits sociaux, ca-
ractérisé par la délégitimation des institutions
et l’érosion du consensus social, la police est
devenue l’ultime et unique rempart de la bour-
geoisie, en particulier en France. Quand une
classe dominante fonde son pouvoir sur la
seule force de la répression, c’est symptoma-
tique de sa faiblesse, annonciatrice de sa dis-
parition imminente. 
Sans aucun doute, un relent de fin de régime
s’exhale de la France bourgeoise en pleine pu-
tréfaction institutionnelle et gouvernance ins-
tinctuelle. Le règne de la force prévaut dans
ce pays gouverné par des mercenaires du Ca-
pital Atlantiste, déterminés à tailler en pièces
les régimes sociaux, à ruiner l’économie na-
tionale, à clochardiser la majorité de la popu-
lation laborieuse. Y compris par la violence.
La Terreur policière. D’aucuns, notamment
Arié Alimi, avocat, membre du bureau national
de la Ligue des droits de l’Homme, et Xavier
Mathieu, ex-délégué syndical CGT de Conti-
nental devenu acteur, n’hésitent pas à parler
de terrorisme d’État pour qualifier la mainte-
nance dans les manifestations en France.  « Il
y a une espèce de radicalisation de la mainte-
nance politique dans les manifestations depuis
des années, depuis les gilets jaunes. L’État,
depuis quelques années, se comporte comme
un terroriste dans les manifestations, en fait.
La façon de faire taire les manifestations, de
faire en sorte qu’il y ait le moins de monde
possible, c’est de taper sur les gens pour qu’ils
aient peur de ne plus revenir. 
Ils radicalisent, ils tapent très fort, ils terrori-
sent en fait, ils terrorisent les manifestants,
parce que là ce qui s’est passé samedi (18
mars 2023) justement, ce que je vous explique
sur la radicalisation, ça marche trop bien. Il
faut faire peur aux gens, la meilleure façon
pour qu’il y ait le moins de monde, c'est de
faire peur aux gens. Et moi, je vais vous dire,
sincèrement, je le dis, il y a des gens qui ont
peur, il y a le black-bloc, il y a des gens qui di-
sent "ouais, le black-bloc, c’est violent", mais
les trois-quarts des gens à qui je parle et je
dis "pourquoi tu ne viens plus aux manifesta-
tions ?", ils m’ont dit "c’est trop violent", mais
les trois quarts ne me disent pas "c’est violent
les black-blocs", ils parlent de violence policière
: les gaz, les lacrymogènes, les grenades de
désencerclement, les flashballs… Ils ont peur
de la police, parce que le black-bloc ne s’at-
taque pas à eux, ils ont peur des réactions de
la police », a déclaré Xavier Mathieu dans sa
récente vidéo publiée par Médiapart.  Sur ce
registre des violences policières, défrayant
fréquemment la chronique, la France a été
condamnée par plusieurs instances, notam-
ment l’ONU. 

(A suivre)
Khider Mesloub

Au XIXème, en Europe, les grandes villes capitalistes ont été
régulièrement en proie à des émeutes et insurrections, dont

le point culminant fut la Commune de Paris en 1871. Par
ailleurs, avec le développement du capitalisme les luttes

sociales deviennent de plus en plus urbaines, contrairement
aux époques antérieures où elles étaient à base essentielle-
ment rurales (phénomène encore dominant tout le long du

XXème siècle dans les pays colonisés ou semi-colonisés). 
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L’Espace public source de préoccupation
pour la classe dominante française (I)



12.00 Les douze coups de midi
13.00 Journal
13.55 Les malheurs de Ruby
15.40 Les malheurs de Ruby 
17.00 Météo
17.30 Familles nombreuses : 

la vie en XXL
18.15 Demain nous appartient
19.00 Journal
19.20 Météo
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21.10 Jumanji 
23.45 The Resident
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12.00 Tout le monde veut 
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06.30 Boule et Bill
06.42 Boule et Bill
07.09 Ludo
07.00 Garfield & Cie 
08.05 Boule et Bill 
08.30 Boule et Bill 
09.20 Les as de la jungle 

à la rescousse 
10.50 Ensemble c'est 

mieux !
11.20 La nouvelle édition
11.25 Météo
11.55 Journal
12.45 Météo
12.50 Rex 

13.55 Rex 

14.25 Des chiffres et des lettres

15.05 Questions pour un champion

16.45 Personne n'y avait pensé !

17.10 Ma ville, notre idéal

19.00 Tout le sport

20.05 Samedi d'en rire, la quotidienne

20.27 La stagiaire

20.30 Cuisine ouverte

21.00 Nantes / Lyon

22.45 Météo

23.05 Réseau d'enquêtes

20.30 Journal
21.00 Cépages rares, un 

patrimoine suisse
21.53 Chasselas forever, une 

histoire de cépage
22.54 Le journal
23.25 Chef.fe.s de brousse

09.00 Les contes des 1001 darkas
13.50 Maigret 
19.43 TPMP : première partie
20.42 Touche pas à mon poste !
21.57 Balance ton post ! L'after
22.57 Balance ton post ! L'after
23.35 Balance ton post ! 

L'after 

15.00 Un dîner presque parfait
16.55 Un dîner presque parfait
17.50 Un dîner presque parfait
18.50 Un dîner presque

parfait
21.05 Lara Croft : Tomb 

Raider7
23.20 Encore heureux

20.00 Les as de la jungle 
à la rescousse

20.10 Une saison au zoo
20.40 Une saison au zoo
21.05 La p'tite librairie
21.40 Les hors-la-loi de la nature
22.35 Les hors-la-loi de la nature

16.50 Late Night
19.15 L'info du vrai
20.13 L'info du vrai, le mag
20.48 La boîte à questions
20.52 Groland le zapoï
21.01 La Gaule d'Antoine
21.07 A couteaux tirés
21.59 The Head
22.52 American Horror Story
23.34 American Horror Story 

18.55 La nuit nous appartient
20.46 Hollywood Live
20.50 Zero Dark Thirty
23.21 Very Bad Cops

18.58 355
20.28 Hollywood Live
20.50 OSS 117 : alerte rouge en Afrique 

noire
22.42 L'origine du monde

13.05 Entrée libre
13.40 Le magazine de la santé
14.35 Allô, docteurs !
15.40 Suricates superstars

19.45 Arte Journal
20.05 28 minutes
20.47 Le dessous des cartes : l'essentiel
20.55 L'auberge espagnole
22.35 La conséquence

19.25 Quotidien, 
première partie

20.10 Quotidien
21.10 La maison 

du bonheur
21.15 13 novembre 
23.20 13 novembre 

17.45 Eurosport News
20.00 Ethias Cross 2020/2021
20.55 Eurosport News
21.00 Mos - Puebla de Sana

bria (230,8 km)
22.30 Les rois de la pédale
23.00 Eurosport News
23.05 Ethias Cross 2020/2021

Programme

t é l é v i s i o n

Sélection
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,Pendant dix ans, les services secrets américains ont tout
mis en œuvre pour retrouver le chef d’Al Qaida, commandi-
taire des attentats du 11-septembre 2001.

,Les temps ont changé, les mentalités aussi, mais
pour Hubert Bonisseur de la Bath, la bêtise, le
machisme, l’arrogance sont à l’épreuve du nombre
des années.

,Dans la police de New York, il y a les cadors, Danson et Highsmith, et les
baltringues. Au premier rang desquels, la dream-team de losers : Gamble
et Hoitz. Et si pour une fois, les derniers étaient vraiment les premiers : sur
les coups fumants et dans les petits papiers de la hiérarchie. 

Ciné Frisson - 20.50
Zero Dark Thirty
Thriller de Kathryn Bigelow

Ciné Frisson - 23.21
Very Bad Cops
Comédie de Adam McKay 

Ciné Premier - 20.50
OSS 117 : alerte rouge 
en Afrique noire
Comédie de Nicolas Bedos



Ces deux monuments dont la
construction remonte au XIXème
siècle ont joué un rôle fondamen-
tal dans la mise en échec des
plans du colonialisme français vi-
sant à détacher le peuple de son
identité et de son authenticité, à
travers la diffusion des valeurs
religieuses et nationalistes, et la
consolidation de l’appartenance à
la civilisation arabo-islamique, af-
firme Salah Bakel, directeur du
tourisme et de l’artisanat.
Le circuit ainsi proposé permet à
son utilisateur de découvrir, en
une journée, deux pans impor-
tants du patrimoine culturel local,
précise le même responsable.
Il a indiqué que la direction a ré-
servé son espace intitulé «chaque
jour une photo», lancé depuis trois
semaines sur sa page officielle Fa-
cebook pour la publication de
photos sur ces deux monuments
à l'occasion du mois sacré mettant
en exergue leur rôle leader sous
l’occupation coloniale dans l’en-
seignement du saint coran et des
sciences de la charia et de la
langue arabe et la lutte contre
l’illettrisme et le charlatanisme.
L’écrivain et spécialiste de l’his-
toire locale, Abdelghani Bousseno-
bra, a indiqué à l’APS que la

construction de la mosquée Ibn
Khaldoun, également appelée El-
Atik, a démarré en 1848 et la pre-
mière prière y a été officiée en
1851. Sa réalisation a été assurée
avec le concours des enfants de la
région et grâce aux dons de bien-
faiteurs notamment après chaque
fin de moisson-battage dans un
élan collectif qui traduit leur atta-
chement à leur identité et leur foi,
souligne le même spécialiste.
Des pierres taillées des ruines de
l’ancienne ville romaine ont été
utilisées dans la construction de
cette mosquée réalisée dans un
style architectural ottoman pour
marquer leur différence face à l’ar-
chitecture coloniale, note cet écri-
vain qui relève que le journal El
Moubachir, publié par les autori-
tés coloniales en arabe, a évoqué,
dans une de ses éditions de 1848,
le début de la construction de
cette mosquée et de plusieurs
autres en différents endroits du
pays dont Sétif.
Véritable œuvre d’art par son ar-
chitecture islamique et ses ma-
gnifiques décorations de style ot-
toman, cette mosquée que cer-
taines traditions orales non
confirmées font remonter le début

de la construction à la fin de la pé-
riode ottomane vers 1824 et son
ouverture à 1852 , a fait l’objet
ces dernières années d’une vaste
opération de restauration.
Cet édifice cultuel renferme, en
plus des salles de prière et d’ensei-
gnement coranique, une cave spa-
cieuse qui servait à l’entreposage
des provisions durant la glorieuse
révolution libératrice.

Zaouia Rahmania : pépinière 
du nationalisme
Située dans le village Nador dans
la commune de Béni Mezeline, à
22 km à l’Est de la ville de Guelma,
la zaouïa Rahmania a été, elle, fon-
dée par cheikh Amara et El-Haf-
naoui Beddiar, rapporte l’écrivain
et spécialiste en patrimoine, Mo-
hamed Benrektane. Ce monument
qui témoigne de l’histoire et de
la ferveur religieuse dans la ré-
gion, a été construit en 1869 et
classé patrimoine national en
1999, précise la même source.
De l’ouvrage «Les Savants des
zaouïas de Nador», Benrektane re-
lève que cheikh Amara fondateur
de la zaouïa, né en 1832, a fait ses
études dans la zaouïa de Seddouk
à Bejaia où il a obtenu la Idjaza «di-

plôme» auprès de son maitre Mo-
hamed Ameziane Ben Ali, plus
connu par cheikh El Heddad qui
est une figure éminente de la ré-
volte d’El Mokrani contre l’occu-
pant français en 1871.
Selon cet auteur, la zaouïa de
Nador était, sous l’occupation, un
institut d’enseignement et de reli-
gion qui disposait de quatre bâti-
ments: la mosquée, l’école cora-
nique et d’enseignement qui ac-
cueillait des élèves en régime
interne et externe, Dar El Istigha-
tha où des actions caritatives
étaient assurées aux pauvres et
aux nécessiteux, et Dar Solh où
était résolus les différends et li-
tiges.
Un grand nombre des élèves de
cette zaouïa dont la mosquée est
aujourd’hui encore ouverte aux
prières et aux Tarawihs du ramad-
han, a rejoint la Révolution de li-
bération, selon la même source
qui souligne que cheikh Amara
fut placé en résidence par les au-
torités coloniales et emprisonné
dans la ville de Guelma
A sa mort en 1901, il a été rem-
placé par son fils Mohamed El
Hafnaoui qui a continué sur la
voie de son père jusqu’à sa mort
en 1943. Lui succédant, cheikh
Abdelmadjid a maintenu le même
cap engagé jusqu’à la fermeture
de la zaouïa par les autorités co-
loniales en 1958 et ce n’est
qu’après l’indépendance que la
zaouïa fut rouverte, a précisé Ben-
rektane.
Imam bénévole chargé des prières
et des prêches dans cette zaouïa,
Abdelwahab Mouamnia assure
que cette institution poursuit la
mission voulue par son fondateur
cheikh Amara et ses fils après lui,
même si elle ne reçoit plus d’étu-
diants en raison de la vétusté de
ses bâtiments qui ont besoin de
restauration.

R.C.

«Le long chemin jusqu'aux accords
d'Evian- Souvenirs de Suisse (1960-
1962)», est une bande dessinée re-
latant l'histoire et la progression
des négociations d'Evian entre l'Al-
gérie et la France coloniale, qui ont
mis fin à 132 ans de colonisation et
abouti, en premier lieu, à un cessez-
le-feu proclamé le 19 mars 1962.
Paru aux éditions Barzakh, l'ouvrage
de la bédéiste algérienne, Bouchra
Mokhtari, est un récit basé sur le
scénario de l'historien suisse Marc
Perrenoud, puisé des mémoires de
protagonistes ayant participé à ces
négociations ainsi que des docu-
ments historiques qu'il a collectés.
En 47 planches en noir et blanc, la
dessinatrice puise dans le récit de
Marc Perrenoud, pour retracer de
façon chronologique le long che-
min parcouru par les représentants
algériens du Gouvernement Provi-

soire de la République Algérienne
(GPRA).
Rencontres, ruptures, reprises de
négociations, le scénario replonge
dans l'atmosphère tendue de ces en-
tretiens, entamés en 1960 à Melun,
près de Paris, pour aboutir, deux
ans plus tard, aux pourparlers
d'Evian, couronnés par des accords
signés le 18 mars.
Des premiers contacts, entamés en
1960, en passant par des réunions
officieuses tenues dans des hôtels
en Suisse, jusqu'aux pourparlers,
organisés du 7 au 18 mars 1962 à
Evian, cette bande dessinée restitue
les principales étapes de ces négo-
ciations.
Personnalités politiques, algé-
riennes, françaises et suisses, sont
représentées dans leurs traits et
gestes. Ferhat Abbas, premier pré-
sident du GPRA, Krim Belkacem,

chef de la délégation algérienne,
Ahmed Boumendjel et Tahar Bou-
lahrouf, sont ressuscités dans les
dialogues de cet album, au coté de
diplomates et émissaires français
comme Louis Joxe, Georges Pampi-
dou, et suisses aussi dont Olivier
Long. Le scénariste a fait aussi la
part belle au rôle «facilitateur» des
autorités helvétiques qui ont ac-
cueilli et hébergé les représentants
du GPRA, en revisitant de hauts
lieux chargés d'histoire le palais fé-
déral-siège du gouvernement suisse-
, et les hôtels qui ont abrité émis-
saires et rencontres.
L'ouvrage met également en relief le
rôle important des médias helvé-
tiques et européens, qui ont ac-
cordé un grand intérêt à ces négo-
ciations. La couverture de la BD est
illustrée de photos dont celle de la
délégation algérienne à Evian,

conduite par Krim Belkacem, des-
cendant d'un hélicoptère suisse.
Dans sa préface, le cinéaste et pho-
tographe suisse, Jean Mayerat, mi-
litant qui a soutenu la cause algé-
rienne, a souligné que cet ouvrage
révèle «les aléas tour à tour plein
d'espoir ou chargés par l'angoisse
de la rupture d'un parcours de né-
gociations aux enjeux tragiques».
Pour Bouchra Mokhtari, cette pre-
mière expérience de BD historique,
est un «défi» qui l'a initiée au filon his-
torique, après des expériences an-
térieures dans le genre comique.
Auteure de la bande dessinée «Les
aventures de Zozo la bourrique»,
primé au Festival international de la
bande dessinée d'Alger (FIBDA),
elle a participé à plusieurs projets
collectifs dont «Kronikers» avec le
bédéiste belge, Etienne Shréder.

R.C.

La mosquée Ibn Khaldoun et la zaouïa
Rahmania, incontournables 

Tourisme cultuel à Guelma
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OUVERTURE DE LA 12E

ÉDITION À ALGER

La 12e édition du Festival culturel
national de la chanson chaâbi a
été ouverte, jeudi au Palais de la
culture Moufdi Zakaria, lors de
laquelle un hommage a été rendu
à Abdelmadjid Meskoud et à feu
Aziouz Raïs.
La cérémonie d'ouverture de la 12e
édition du Festival a été présidée
par la ministre de la Culture et des
Arts, Mme Soraya Mouloudji qui a
souligné que cette édition «ouvre
des perspectives à tous les
amateurs de la musique et de la
chanson chaâbi, aux talents et aux
voix prometteuses de se faire une
place sur la scène artistique
algérienne».
La ministre a salué l'intérêt accordé
par le commissariat du festival aux
maîtres de la chanson chaâbi en
rendant notamment hommage au
regretté Aziouz Raïs, Abdelmadjid
Meskoud, Abdelkader Chaou et
autres.
Le commissaire du Festival,
Abdelkader Bendaâmache a
souligné que cette édition
«marque un retour à la
compétition après sept ans
d'absence», ajoutant que son
commissariat a reçu «50 demandes
de participation de plus de 15
wilayas, dont 16 ont été
sélectionnés pour la finale».
«Depuis sa création en 2006 le
festival est destiné aux jeunes», a-
t-il ajouté. «Nous sommes appelés
aujourd'hui plus que tout autre
temps à célébrer ce patrimoine et à
prendre conscience de ses
dimensions historique, culturelle,
littéraire et artistique, et à
préserver ce legs ancestral contre le
pillage».
La soirée a été inaugurée par
Yacine Zouaoui de Béjaïa, avant le
passage sur scène de quatre
artistes en lice dans le concours en
l'occurrence Hicham Meziane
d'Alger, Lounis Mohamed Yacine de
Aïn Defla, Bouache Ibtihal
Ghofrane de Tipasa et Alout Allili de
Béjaïa. La soirée a été ponctuée
par la remise d'une distinction à la
famille de l'artiste Aziouz Raïs
décédé en décembre 2022, la
projection d'un film documentaire
sur la vie et le parcours de l'artiste,
outre un hommage à Abdelmadjid
Meskoud qui a tenu à être présent
en dépit de la maladie.
Abdelmadjid Meskoud s'est dit très
touché par cette distinction et
l'hommage rendu à son ami, le
regretté Aziouz Raïs.
La cérémonie de clôture a été
animée par Mourad Djaâfri qui a
enchanté les présents par des
chansons de son répertoire
musical. En marge du festival, les
photos de plusieurs figures
emblématiques de la chanson
chaâbi ont été projetées, à l'instar
de Mahboub Safar Bati, Dahmane
El Harrachi, El Hachemi Guerouabi,
Meriem Fekkaï, Amar el Achab,
Fadila Dziria, Mustapha Skandrani,
avec la présentation de livres
retraçant leurs vies et parcours
artistiques.
Le festival se poursuivra jusqu'à
aujourd’hui, 9 avril.

R.C.

Sortie de «Le long chemin jusqu'aux accords d'Evian, souvenirs de Suisse»
BD

FESTIVAL CULTUREL NATIO-
NAL DE LA MUSIQUE CHAÂBI

Le circuit touristique re-
ligieux conçu par la di-
rection du Tourisme et
de l’Artisanat à Guelma
intègre la mosquée Ibn
Khaldoun du chef-lieu
de wilaya et la zaouïa
Rahmania du village
Nador, deux monu-
ments symboles de l’at-
tachement de la popu-
lation locale à l’identité
nationale et leur reli-
gion face aux plans co-
loniaux.



TAJINE EL BESBES 
AU FOUR

INGRÉDIENTS
-  des cuisses de poulet ou
tout autre partie
- 3 fenouils
-  1 oignons
- une poignée de pois chiche
- 3 oeufs
- persil
- 1/2 verre de lait ou alors
crème fraiche
- Sel poivre noir et cannelle en
poudre
- huile
- fromage râpé.

Préparation
Dans une marmite, faites
revenir l’oignon râpé avec un
peu d’huile, laissez bien rissoler

jusqu’a ce que ca devienne
translucide, ajoutez les
morceaux de poulets, et les
épices, laissez suer encore.
Ajoutez de l’eau pour couvrir le
poulet, et laissez cuire jusqu’à
ce que ça devient tendre,
coupez les fenouils en quatre, et

mettez les dans l’eau pour
enlever toutes saletés, dans un
moule à gratin, placez les
morceaux de fenouils, les
poulets et couvrez de la sauce,
ajoutez les pois chiche. 
Couvrez avec de l'aluminium, et
cuire au four pendant presque
40 minutes à 180 degrés, jusqu’à
ce que les fenouils deviennent
bien tendres.
Dans un bol, mélangez les oeufs,
le lait, le persil haché, le sel, le
poivre noir et la cannelle, versez
ce mélange sur les fenouils et le
poulet, garnissez avec du
fromage râpé, et remettre au
four pour gratiner.
Dégustez bien chaud avec un
bon morceau de pain maison.
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SANTÉ

Samu :
021.67.16.16/67.00.88

CHU Mustapha : 

021.23.55.55

CHU Ben Aknoun : 

021.91.21.63

CHU Beni Messous : 

021.93.11.90

CHU Baïnem : 

021.81.61.13

CHU Kouba : 

021.58.90.14

Ambulances : 

021.60.66.66

Dépannage Gaz :

021.68.44.00

Dépannage
Electricité :

021.68.55.00

Service des eaux :

021.58.32.32/58.37.37

SÉCURITÉ

Protection civile :

021.61.00.17

Sûreté de wilaya :

021.63.80.62

Gendarmerie :

021.62.11.99/62.12.99

ADRESSES UTILES

Aéroport Houari-
Boumediene

021.54.15.15                                              

Air Algérie

(Réservation)
021.28.11.12

Air France :

021.73.27.20/73.16.10

ENMTV : 

021.42.33.11/12

SNTF :

021.76.83.65/73.83.67

SNTR :

021.54.60.00/54.05.04

Hôtel El-Djazaïr :

021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi :

021.74.82.52

Hôtel Hilton :

021.21.96.96

Hôtel Sofitel :

021.68.52.10/17

Hôtel Sheraton :

021.37.77.77

Hôtel Mercure :

021.24.59.70/85

n u m é r o s
u t i l e s

D é l i c e s  d u  j o u r

Météo
Dimanche 9 avril
18°C / 33°C

,Dans la journée :
Averses dans la matinée
min 23°C ressentie 23°C
max 28°C ressentie 29°C
Vent modéré d'ouest

,Dans la nuit :
Ciel dégagé
min 24°C ressentie 25°C
max 26°C ressentie 27°C
Vent faible de sud-est

Alger : 
Lever du soleil : 06:21
Coucher du soleil : 19:17

Santé

Boire de l'eau chaude (nature) est
une pratique courante en Chine
pour hydrater le corps de façon
durable. Avantages, bienfaits pour
maigrir, avant de dormir, incon-
vénients, chez la femme enceinte,
température idéale... 
L'eau chaude nature, très
consommée en Chine, aurait
des bienfaits santé. Elle per-
mettrait au corps d'être cor-
rectement hydraté sans lui de-
mander une consommation
énergétique. A condition de
la boire à la bonne tempéra-
ture pour éviter tout déséqui-
libre dans le corps. 

Quels avantages à boire de
l'eau chaude ?
De façon générale, boire de
l'eau est essentiel pour la santé
car cela permet d'hydrater le
corps et les organes 

Pourquoi boire de l'eau
chaude ? 
Plus la température de l'eau
est proche de celle du corps,
mieux elle est assimilée par
le corps. Boire de l'eau chaude
permet ainsi de s'hydrater
sans créer de choc thermique
dans le corps et sans qu'il ne
doive dépenser de l'énergie
pour la refroidir ou la ré-
chauffer. 
Pourquoi nature ? Il vaut
mieux privilégier l'eau chaude
nature car elle va hydrater
tout de suite le corps. Une eau
aromatisée demande une di-
gestion.

A quelle température la
boire ?
Pour que l'eau chaude soit bé-
néfique, il faut la consommer
entre 37 et 40 degrés. Pour-

quoi ? «La température du
corps est approximativement
de 37°C. Si l'eau est trop froide
ou trop chaude, cela va de-
mander au corps de fournir
de l'énergie (Yang) pour pou-
voir chauffer l'eau et l'amener
à la température du corps ou
pour la refroidir (Yin). Une ha-
bitude dans un sens ou dans
l'autre peut donc créer un
déséquilibre Yin Yang dans le
corps, ce qui est pour la mé-
decine chinoise la racine des
troubles de santé : pas assez
de Yang c'est de la fatigue, de
la frilosité, une digestion diffi-
cile et de la prise de poids,
etc. Pas assez de Yin, c'est des
sensations de chaleur ou des
bouffées de chaleur, des pal-
pitations, une augmentation
de l'appétit, de l'agitation et
de l'insomnie.»

Boire de l'eau chaude : Avantage,
inconvénient, pourquoi ?

S A H A  R A M D A N K O U M

SALADE COMPOSÉE AU RIZ ET THON 

INGRÉDIENTS
-   1 verre de riz précuit dans de l'eau salée
- 1/2 verre de petits pois cuits à la vapeur
- 100 gr de thon
- 2 à 3 betterave cuites dans de l'eau salée
- 2 à 3 carottes râpées
- salade verte lavée et égouttée.
-  1/2 verre de mais
- quelques cornichons
-  des olives vertes dénoyautées
-  des tomates cerises
-  3 à 4 c à soupe de mayonnaise
- 1 c à café de motarde.
- sel
-  jus de citron
-  huile d'olive.

PRÉPARATION
Préparez la sauce en mélangeant la mayonnaise, la motarde,
le jus de citron, l'huile et le sel, fouettez bien, ajoutez dedans
le riz, les petits pois, et le thon, mélangez et mettez de part.
Coupez les betterave en des, et assaisonner avec du jus de
citron, d'huile et de sel,  râpez les carottes, et assaisonner
les aussi avec du jus de citron, d'huile et de sel, d'habitude
j'ajoute un peu d'ail, selon le goût. Dressez la salade verte
dans un plat de présentation assez large, tassez la salade de
riz dans un bol et tournez là au milieu.  Décorez selon votre
goût, avec la salade de betterave, la salade de carottes, les
mais, la tomate et le cornichons. Décorez avec des olives,
des oeufs durs si vous voulez, et un peu de persil et de
mayonnaise. Présentez la salade bien fraîche.

MHALBI AU RIZ

INGRÉDIENTS
-  1 l de lait
- 120 gr riz en poudre fine
- 1 c. à soupe de maïzena un peu bombée
- 3 c. à soupe d'eau de fleur d'oranger
- 5 c. à soupe de sucre ou selon votre goût
- cannelle pour décoration

RÉPARATION
Prélevez un demi verre de lait ( de 1 litre), et faites dissoudre la
maïzena dedans. Mélangez le sucre et le riz avec le lait,  placez
sur feu moyen à doux et touillez sans arrêt, quand le mélange
commence à faire des bulles, ajoutez la maïzena dissoute dans
le lait restant et l'eau de fleur d'oranger. Continuez à touiller,
quand le mélange est bien épais ( pas trop tout de même).
Versez dans des ramequins ou dans coupelles pour dessert.
Décorez avec de la cannelle, et laissez bien refroidir.

Horaires des prières
Dimanche 18 Ramadhan 1444:

9 avril 2023
Dhor .....................12h50
Asser .....................16h28
Maghreb ................19h19

Icha .......................20h41
Lundi 19 Ramadhan 1444:

10 avril 2023
Fedjr ......................04h53

IMSEK : 04 : 43
IFTAR  : 19 : 19



,Une commission locale chargée de
l’organisation d’une partie des
épreuves de la prochaine édition des
Jeux sportifs arabes que l'Algérie va
abriter du 5 au 15 juillet prochain, a
été installée mardi à Oran, a-t-on
appris des services de la wilaya.
La cérémonie d’installation de cette
commission a eu lieu en marge d’une

réunion tenue au siège de la wilaya
présidée par le wali Saïd Sayoud, en
présence des autorités locales, des
membres de la commission sécuri-
taire, de quelques directeurs exécu-
tifs en plus des représentants des
ligues locales dont les disciplines
sportives qui se dérouleront à Oran,
à savoir le football, le handball, la

gymnastique et la natation, précise la
même source. Dans cette perspec-
tive, le wali a donné des instructions
pour programmer des visites au
niveau des équipements sportifs
retenus pour abriter les épreuves en
question, tels que le complexe spor-
tif Miloud-Hadefi, le palais des sports
et les salles omnisports du haï Akid-
Lotfi, de Sidi El Bachir, d'Oued-Tlélat
et d'Arzew, afin de veiller à ce qu'elles
soient fin prêtes pour le rendez-vous,
ajoute-t-on.      
Il a, en outre, insisté sur l’obligation,
pour les services concernés, d’enta-

mer des opérations de réaménage-
ment des différents espaces verts
situés dans les communes du grand
Oran, appelant à achever les travaux
de revêtement du réseau routier
engagés dans plusieurs axes rou-
tiers, selon la même source.
L’Algérie abritera pour la deuxième
fois les Jeux sportifs arabes, après
avoir accueilli la 10e édition en 2004.
Outre Oran, les villes d’Alger, Tipasa,
Annaba, Constantine, Blida et Tizi
Ouzou sont également concernées
par cette manifestation de la jeu-
nesse arabe. n

Les déboires du CCS, dont la fonda-
tion remonte à 1926, se poursuivent
après avoir essuyé une sévère
défaite à domicile, lors de la précé-
dente journée, contre le CASA Sidi
Abdelmoumen (8-1), l’ayant enfoncé
dans le bas du tableau.
Et comme un malheur n’arrive
jamais seul, le CCS, qui a eu toutes
les peines du monde pour s’acquit-
ter des frais d’engagement en Cham-
pionnat, s'est vu défalquer trois
points de son compteur pour avoir
déclaré forfait lors d’un précédent
match, pour des raisons devenues
habituelles dans le club, et qui ont
trait à sa situation financière très
délicate.
Du coup, les Sigois comptent désor-
mais dans leur compteur six petits

points fermant seuls la marche du
classement que domine l’IRB Sou-
gueur avec 50 unités, un capital-
points qui renseigne de la grande dif-
férence de niveau entre le premier et
le dernier.
A Sig, tout le monde regrette
d’ailleurs la situation dans laquelle
se débat le «Croissant» local, qui
peine à voir le bout du tunnel depuis
plusieurs décennies, et dont la relé-
gation en Régional 1 avait eu lieu en
fin de l’exercice 2017-2018, une pre-
mière, du reste, dans l’histoire du
club, classé troisième du groupe
Ouest du premier Championnat d’Al-
gérie d’après indépendance, soit la
saison 1962-1963.
Les prémices d’une énième saison
ratée du CCS sont apparues tôt cet
exercice lorsque la direction du club
a été contrainte de faire l’impasse
sur la Coupe d’Algérie après avoir

été incapable de s’acquitter des
droits d’engagement dans l’épreuve
populaire. Un état de fait que
regrette le président du club, Benyet-
tou Sofiane, estimant que son club
est «livré à lui-même», et prévenant
contre sa «disparition».
Pis, n’était-ce la mobilisation de
quelques dirigeants en début de sai-
son, le CSS n’aurait pas participé à
l'actuelle édition Championnat, puis-
qu’il a fallu faire des pieds et des
mains pour s’acquitter des droits
d’engagement dans cette compéti-
tion, selon le même responsable.
Pourtant, Sig, réputée pour être une
ville des olives, recèle des hommes
d’affaires et entreprises écono-
miques, tous sollicités par la direc-
tion du club en vue d’éventuelles
aides, mais en vain, s’est insurgé
Sofiane Benyettou. Parallèlement au
déclin des clubs de Sig, puisque

l’autre formation de la commune, le
JSS, évolue lui aussi en Régional 1 (4e,
34 pts), la ville relevant de la wilaya
de Mascara, a bénéficié d’un grand
complexe sportif, composé, entre
autres équipements, d’un stade de
football d’une capacité d’accueil de
20 000 places et doté d’une pelouse
en gazon naturel.
Ce joyau, inauguré l’été dernier, a
abrité une partie du tournoi de foot-
ball des Jeux méditerranéens ainsi
que le Championnat arabe des
moins de 17 ans. Deux évènements
ayant attiré une grande foule tradui-
sant la place spéciale du football
pour la population de Sig. Rien que
pour cela, tout le monde dans cette
ville nourrit l’espoir de voir les clubs
locaux, en particulier le CCS, sonner
la résurrection pour redonner vie à
ce nouveau temple footballistique de
Sig.
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,Le Croissant Club de
Sig, à l'instar de
plusieurs clubs
mythiques de l'Ouest
du pays, est exposé à la
déperdition après sa
descente vertigineuse
qui perdure depuis
plusieurs années au
point où il a déjà mis
un pied en Régional 1
(Ligue régionale de
Saïda) à quelques
semaines de la fin de la
saison footballistique
2022-2023.

Le CC Sig, un club mythique en voie 
de disparition

, La Ligue de football professionnel (LFP) a fixé les dates de sept (7)
matchs retards ainsi que la 23ème journée du Championnat de Ligue 1 Mobi-
lis.
Les matches déjà programmés :
- NCM - MCA : mardi 11 avril 2023 (19ème journée)
- USMA - USMK : mercredi 12 avril 2023 (17ème journée)
- CRB - PAC : jeudi 13 avril 2023 (17ème journée)
La nouvelle programmation :
-JSK - USMA : dimanche 16 avril 2023 (18ème journée)
- MCO - CRB : lundi 17 avril 2023 (18ème journée).
- CSC - PAC : mardi 18 avril 2023 (19ème journée)
- JSS - NCM : mardi 18 avril 2023 (20ème journée)
Par ailleurs, les matches des 1/8es de finale de la Coupe d'Algérie se dérou-
leront les vendredi 28 et samedi 29 avril 2023.
Enfin, la 23ème journée aura lieu le vendredi 5 mai 2023.  n

LFP

Les dates des matches en retard arrêtées

, La sélection algérienne de rugby
à sept évoluera dans le groupe B de
l'Africa Men's Seven, tournoi pré-
qualificatif aux Jeux olympiques de
Paris 2024, prévu du 24 au 25 juin à
Maurice, selon les résultats du
tirage au sort.
Outre l'Algérie, le groupe B com-
prend Maurice (pays hôte), le Bots-
wana et le Lesotho.
Douze équipes réparties en trois
poules vont prendre part à cette
compétition réservée exclusive-
ment au continent africain. Il s'agit
de l'Algérie, du Botswana, du
Burundi, du Cameroun, de la Côte
d'Ivoire, de l'Egypte, du Ghana, de
Maurice, du Lesotho, du Nigeria, de
la RD Congo et du Sénégal. Les
équipes qui vont terminer aux

quatre premières places de cette
compétition vont rejoindre le Bur-
kina Faso, le Kenya, Madagascar, la
Namibie, l’Ouganda, la Tunisie, la
Zambie et le Zimbabwe.
Ces différentes équipes vont jouer
la deuxième et dernière phase des
qualifications prévue du 16 au 17
septembre 2023 au Zimbabwe.
Les quatre premières équipes
seront qualifiées pour la phase
finale des Jeux olympiques de Paris
2024.

Composition des trois groupes :
Groupe A : Ghana, Burundi,  RD
Congo, Nigeria
Groupe B : Maurice, le Botswana,
Lesotho, Algérie
Groupe C : Sénégal, Cameroun,
Egypte, Côte d'Ivoiren

Africa Men's Seven 

L’Algérie jouera dans le groupe ‘’B’’

Jeux sportifs arabes-2023

Installation de la commission d’organisation des épreuves d’Oran 

EN DEUX MOTS

Agents de joueurs : La
Fédération algérienne
organise un examen
le 19 avril
Un examen d'agents de
joueurs FIFA sera orga-
nisé par la Fédération
algérienne de football
(FAF) mercredi 19 avril
2023 à 11h à l’hôtel
Sheraton club des pins
Resort (Alger), a
annoncé l'instance
fédérale jeudi sur son
site officiel.
A cet effet, la FAF invite
les candidats à s’ac-
quitter des droits
d’examen selon les
informations figurant
sur la plateforme d’ins-
cription des agents de
joueurs de la FIFA, et à
transmettre les reçus de
paiement par mail à
l’adresse suivante :
agentsdejoueurs@faf.dz
et ce, afin de s’inscrire
et d’accéder à la salle
d’examen.
Le dernier délai de ver-
sement des reçus de
paiement est fixé pour
le dimanche 16 avril
2023.
«Tout candidat absent
le jour de l’examen et
qui s’est déjà acquitté
des frais, devra
attendre la prochaine
session», a expliqué le
communiqué de la FAF,
tout en invitant les
postulants à respecter
le règlement de l’exa-
men de la FIFA pour les
agents.

n Le Croissant Club de Sig est exposé à la déperdition.               (Photo > D. R.) 



Il n’a jamais eu comme objectif de deve-
nir entraîneur. Et pourtant, il finira par
l’être. Comment a-t-il réussi ce pari sur-
prise ? «Je n’avais pas d’idée préconçue
pour devenir footballeur professionnel.
Je ne pensais pas en faire mon métier et
encore moins devenir entraîneur». Les
aléas ont fait que… son premier contrat
est signé avec Monaco et tout a démarré.
Quelques semaines de formation puis le
voilà devenu entraîneur adjoint avant
de décrocher le titre d'entraîneur princi-
pal. Un parcours riche en expériences,
lui qui n’était pas destiné à être entraî-
neur, son souhait était plutôt de devenir
directeur du centre de formation de l’AS
Monaco. «C’était le deal avec le prési-
dent Campora. Finalement, ça ne s’est
pas fait pour différentes raisons. Jean
Tigana m’a ensuite emmené dans son
staff. J’ai commencé comme prépara-
teur physique. Je n’ai jamais été dans la
perspective de faire carrière à ce poste».

Il n’y pas d’exclusivité aux anciens
joueurs

Puis vint le moment où il découvre que
«beaucoup d’entraîneurs de haut niveau
n’ont pas vécu de carrière de joueur». Il
estime alors que «ce n’est pas une obli-
gation. Souvent, ce sont des gars qui
n’ont pas fait carrière... Donc non, il n’y
pas d’exclusivité aux anciens joueurs
pour ce métier. Mais, dira-t-il, c’est posi-
tif, ça permet de voir différentes ap-
proches du football». 

Les joueurs ont besoin de communiquer
Il reconnaît que la mission de l'entraî-
neur n’est pas de tout repos. Pour réus-
sir, il faudrait, selon lui, qu’il soit psycho-
logue… car les générations évoluent, la
société évolue, les joueurs évoluent. Ils
ont besoin de plus de compréhension,
devait-il insister. L’entraîneur est celui
qui doit ramer à contre-courant. Il a une
somme d’individualités à sa disposition
et il doit composer un collectif. Il doit
penser collectif et leur faire penser col-
lectif. C’est toute la difficulté du métier
d’entraîneur. Un peu loin dans cette in-
terview, il donne les raisons pourquoi
faudrait-il des staffs élargis dans un club
«chaque joueur a besoin d’être consi-
déré, il a besoin qu’on s’occupe de lui
pour l’aider à s’imposer et s’intégrer
dans le collectif.» 

Les causeries sont indispensables 
Les causeries ? Pour lui «il ne faut pas
être répétitif. Elle se prépare plus ou
moins en avance. Beaucoup de choses
peuvent entrer dans une causerie. On

peut rappeler des principes travaillés et
préparés par rapport à un adversaire.
On peut aussi jouer sur le côté solen-
nel. Une causerie n’est jamais identique.»
Il insistera sur le fait qu’elle soit vraie.
«La causerie d’avant-match est faite de
motivation et de rappels des principes.
La causerie de la mi-temps est très im-
portante, elle sert à corriger des détails,
corriger des principes ou rameuter. La
causerie d’après-match permet aux
joueurs d’avoir une vue d’ensemble de
leur prestation pour ne pas les laisser
partir devant les médias sans aucun élé-
ment». L’autre facette importante est
celle d’après-le match où les joueurs
peuvent être sollicité pour des déclara-
tions, à ce sujet il dira «si on questionne
les joueurs après un match sur leur pres-
tation individuelle ou collective, il peut
y avoir beaucoup de différences dans
les analyses selon la maturité des
joueurs. C’est important de sortir du
vestiaire avec le moins de divergences
possibles. Il faut des réponses com-
munes pour avancer ensemble».

La nouvelle génération 
et les réseaux sociaux 

«C’est quelque chose de difficile à gérer. La
nouvelle génération est née avec ça. Moi,
je ne suis pas né avec ça, et je n’y suis ja-
mais allé (rires). Ça m’a simplifié la tâche.
Les joueurs sont assidus à ce genre de
choses. Et parfois, ça peut être difficile,
car il y a énormément de méchanceté là-de-
dans». Il trouve que «les jeunes joueurs
sont beaucoup plus prêts à réaliser des
choses tôt. Ils sont désinhibés par rapport
à la pression, par rapport à l’attente, ils ont
envie de débuter très vite en professionnel.
Ils affichent une certaine maturité dès qu’ils
disputent leur premier match. Mais à
contrario, je trouve qu’ils sont plus fra-
giles, car ils sont sujets à tellement de
pression, notamment avec les réseaux so-
ciaux. C’est dire qu’ils ont besoin d’être
entourés, soutenus».

Synthèse de H. Hichem 

nCanal + Foot  : Liverpool - Arsenal à 20h30
nBeIN Sports 1  : Rayo Vallecano - Atlético
Madrid à 20h

Agents de joueurs 

La Fédération algérienne
organise un examen le
19 avril

CAN 2025 et 2027 

Les pays hôtes connus
avant septembre
prochain

en direct le match à suivre
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Dans un entretien à Onze Mondial 

Claude Puel entraîneur malgré lui 

La Confédération africaine de football (CAF)
annoncera les nations retenues pour ac-
cueillir la Coupe d'Afrique des Nations 2025
et la Coupe d'Afrique des Nations 2027 en
même temps avant le mois de septembre de
cette année, a indiqué l'instance africaine.
L’Algérie s’est portée candidate pour abri-
ter la CAN-2025 après que la CAF avait dé-
cidé de retirer l'organisation de cette com-
pétition à la Guinée en raison du retard en-
registré dans la réalisation des différentes
infrastructures exigées. Outre l'Algérie,
d'autres pays sont candidats à l'organisation

de la CAN-2025, il s'agit du Nigeria-Benin
(candidature commune), la Zambie et leMa-
roc.
La CAF avait chargé le cabinet international
«Roland Berger Strategy Consultants» pour
effectuer des visites d'inspection dans les
pays candidats.
La visite d’inspection de l'équipe du cabinet
international «Roland Berger Strategy
Consultants» en Algérie avait pris fin le 29
mars dernier, à l'issue d'une tournée de
trois jours au niveau des stades Miloud-
Hadefi d’Oran, Chahid-Hamlaoui de

Constantine, 19-Mai-1956 d’Annaba, Douéra
et Nelson-Mandela d'Alger et Mustapha-
Tchaker de Blida.
Cette visite s'inscrit dans le cadre de l’éva-
luation des candidatures pour l’accueil de
la CAN-2025, lancée le 26 octobre 2022 où
le cabinet a poursuivi sa mission au Nigeria
et Bénin, qui ont présenté une candidature
commune, et la Zambie avant que la CAF ne
se prononce sur l'attribution de cette édi-
tion à une date qui reste à déterminer.
D'autre part, la CAF a décidé d'ouvrir la
candidature pour l'organisation de la Coupe

d'Afrique des Nations 2027 en raison des de-
mandes de nombreuses associations
membres de la CAF et de leurs gouverne-
ments d'accueillir la compétition majeure du
continent, précise l'instance dans un com-
muniqué publié jeudi soir à l'issue d'une
réunion de son comité exécutif.
Pour rappel, la Coupe d'Afrique des Na-
tions Côte d'Ivoire 2023, aura lieu du 13
janvier au 11 février de l'année prochaine.
Le match d'ouverture aura lieu le samedi 13
janvier 2024 au stade Alassane-Ouattara
d'Ebimpe, à Abidjan et la finale le 11 février.

CAN : Les pays hôtes des éditions 2025 et 2027 connus avant septembre prochain La Der

,Il est considéré comme l’un des
entraîneurs français les plus
réputés. Claude Puel cultive son
côté atypique. Devenu coach sans
le vouloir, le natif de Castres
comptabilise près de 1.500
matches à son actif dont 600
comme joueur. Éloigné des bancs
depuis son départ de l’AS Saint-
Étienne, le technicien passé par
Monaco, Lille, Lyon, Nice, mais
aussi la Premiere League
(Southampton et Leicester) en a
profité pour dévoiler son
autobiographie «Libre». En
attendant de retrouver un banc,
«CP» s’est prêté au jeu de
«L’instant tactique» avec Onze
Mondial.

n Claude Puel est devenu coach sans le vouloir. (Photo > D. R.) 


